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Le MadawaskaLE COIN DEASKA
L’ACEJISTE

I/E.
le la confé- 
-commission 
question du 
vendredi soir

PROGRAMME DU 
CONGRES REGIONAL Petites NoeveBes 

D’un Peu PartoutVoici le programme du Congrès 
Régional de l‘A. C. J. C., section a- 
cadienne, qui sera tenu à Campbell - 
ton. N. B., le 5 septembre, sous le 
présidence de S. Ex. Mgr P. A. Chias 
son. évêque de Chatham :
EGLISE N.-DAME DE SNEIGES 
7 hrs A.M. — Messe par Mgr l‘Au

mônier régionale. Communion géné
rale des membres de VA. C. J. C.

9 hrs A JM. — Messe Pontificale par 
Son Excellence Monseigneur P.-A. 
Ghiasson, Ev. de Chatham. Sermon 
par M. l'abbé A. Godbout, curé de 
Saint-Hilaire et aumônier du Cercle 
Antoine Corneau.

SALLE DE L'ASSOMPTION 
10.30 AM. — Présentation des let

tres de créance des délégués.
PREMIERE SECTION 

11.00 AM. — Bienvenue par M. le 
Dr. Geo. Dumont, Président régional 
Apostolat laïque : M. le Dr A. Sor- 
many du Cercle Immaoulée-Oonoep- 
tion de Edmundston. Salut de Qué
bec : Le Délégué du Comité Cen
tral, Montréal. Allocution : 
Excellence Mgr P.-А. Ghiasson.

12*30 PM. — Banquet (à la Mal
son-Mère des Filles de Marie de 
l’Assomption) pour MM. les Aumô
niers, Déléguée et autres membres 
acéjistes.
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LA CITE DU VATICAN
CINQ SOUS LE NUMERO EDMUNDSTON, N.-B., 25 AOUT, 1932. . La Cité du Vatican qui comptait 

V- ' 1930, 639 habitants, a vu paeeer 
population à 994 en 1931. Sur ce 

• те, 711 individus résident effec- 
w J Tt dans la cité, les autres n’y 

-.c leur habitation. Par netio- 
nahté d'origine, on ocènpte 568 Ita
liens, 110 Suisses, des Français, des 
Allemands, des Américaine, des Po
lonais, des Belges. Le préposé à la 
harmacie du Vatican eet Tchécos

lovaque. Et depuis un an, on a en
registré la naissance de onze en
fants: cinq garçons et six filles.

La Cité du Vatican est donc, sous 
le rapport de la population, “minima 
minores”. Au-dessus d'elle viennent 
la République d’Andorre, 6,000 ha- 
tein 11,500. la République de Saint- 

M. et Mme Geo. I. Thériault ont la Martin 13,013 et la principauté de 
douleur de perdre un fils, Léo, âgé Monaco, 24,927. 
de 25 ans. — Ce jeune homme mo
dèle, de vie vraiment édifiante, ri
vai t perdu la vue, il y a cinq ans.
—Ses funérailles, mardi matin.

DIX-NEUVIEME ANNEE No.3

L ASSOMPTION TIENDRA
LE 2e CONGRES REGIONAL

DU MAINE A MADAWASKA

IL REÇOIT 
DES BLESSURES 

TRES GRAVES
Edmundston a fêté le

retour de son curé
LEPR0MA1RE 

D’EDMUNDSTON 
DANS LE DEUIL

i>

*reux précé-

ü’1.1

PFrappé par un auto 
d'Edmundston git actuellement sur 
un lit de souffrances à l'Hôtel- 
Dieu de St-Basile.

Enoil DucasUn programme élaboré est en préparation pour ce jour 
de grand ralliemennt des assomptionnistes dans 
la petite ville frontière. — Visites à St-David, Me, 
et à Baker-Brook, N.-B. — L’abbé Lanteigne et 
plusieurs autres orateurs distingués adresseront 
la parole. — Le programme dans ses grandes li
gnes. --------------------

M. l’abbé W.-J. Conway est l’objet d’une belle démons
tration d’estime de la part de ses paroissiens, à 
l’occasion de son retour d’Europe.Enoil Ducas. Agé de 23 ans, fils de 

M. Octave Ducas de cette ville, a été 
frappé par un auto dimanche der
nier. Il a été transporté à l'Hôtel- 
Dieu de St-Bsile et son état Inspire 
des craintes. Il souffre de graves 
blessures à la tête.

Ducas et un compagnon reve
naient de la messe lorsqu'au pied de 
la côte de la rue Queen .près du ma
gasin F. T Lajoie, un auto surgit 
dans leur direction. Ducas fut frap
pé et roula sur le sol. Son compa
gnon eut le temps de se Jeter de côté 
et évita les blessures.

Il semble que les deux Jeunes gens 
ne virent pas venir l'auto. Celui-ci 
était conduit par M. Florian Beau- 
lieu de cette ville, et demeure le voi
sin de la victime.

vtijj Dimanche soir dernier,. Son honneur le maire Michaud 
présente les hommages de la paroisse dans une 
adresse. — Une bourse est offerte à M. le curé.Son UNE OFFENSE

Campbell ton, N.-B., 22. — Four a- 
voir nui à un officier de police, M. 
Harvie Stevens, dans l‘accomplis.>e- 
mentt de son devoir, en lui lançant 
un morceau de bouteille, le 26 Juil
let dernier, à Гoccasion du feu qui 
détruisit le magasin des Liqueurs de 
Kedgwick, M. Noé Grenier, de Ked- 
wick, a été laissé sous Une amende 
suspendue de $5 par M. le magistrat 
A.-A. ndrew, en Cour de Police, ici 
hier après-midi, à condition qu'il 
pye tous les frais de la Cour. Cet
te cause avait suscité beaucoup d’in
térêt vu le grand nombre des té
moins appelés par la Couronné et 
la défense.

DIMANCHE, LE 4 SEPTEMBRE BANQUET MARDI SOIR
Madawaska, Me, (DNX3.) — La 

Société ГAssomption tiendra son. 
deuxième congrès régional du Maine 
A Madawaska, dimanche le 4 sep- 
1 ümbre, d'après le voeu exprimé au 
premier congrès de cette région, l'an 
dernier, à Rumford.

Four donner à cet évènement l'é
clat qu'il mérite, la succursale Pie 
XI, est à préparer avec grand soin 
un programme qui ne manquera 
pas d'intéresser tous les francos-amé 
rioains d'origine acadienne dans l'E
tat du Maine. En voici les grandes 
lignes :

300 ans d’établis
sement de la vie 
paroissiale en Acadie

Un Jeune homme de vingt-cinq 
ans, aveugle depuis quelques années 
dont la vie restera un exemple pour 
ses Jeunes amis, vient de disparaître 
en notre ville.

Herbert-Léo Thériault. fils de l’é- 
chevin Geo. I. Thériault et Mme 
Thériault, est décédé dans la nuit de 
dimanche à lundi, après quelques 
Jours de maladie souffrante. Il avait 
25 ans et onze mois.

Ex-étudiant du high school d’Ed- 
mundston. où il brilla particulière
ment dans les cours de technique, 
le jeune homme rêvait de se perfec
tionner dans la science de l’électri
cité. Malheureusement à l’âge de 20 
ans. avant qu'il put mettre son pro
jet à exécution, la maladie venait 
prématurément le réiéguer dans l’in
validité. Quelques mois plus tard, 
suites de la méningite, sa vue s’étei
gnit peu à peu. en dépit de visites 
répétés aux meilleurs spécialistes de 
Montréal et d’ailleurs.

M. l’abbé W. J. Conway, curé de 
la paroisse Immaculée -Conception 
d’Edmundston depuis près de 25 ans, 
a été l’objet d’une belle fête parois
siale cette semaine, à l'occasion de 
son retour d'un voyage de deux 
mois en Europe.

Cette démonstration d'estime de la 
part-de ses paroissiens a débuté di
manche soir, après les vêpres, lors
que son honneur le maire J.-E. Mt- 
obaud lut à notre vénéré curé une 
adresàe qui exprimait bien les sen
timents de tous les fidèles à son é- 
gard;

Une bourse qui avait été perçue 
dans toute la paroisse par les mem
bres de l'A. C. J. C. fut offerte à 
l'abbé Conway par M. Camille Lé
ger. E.ED.. officier de l‘A. C. J. C.

Monsieur le curé répondit en des 
termes appropriés exprimant toute 
l'émotion qu'il ressentait devant cet
te démonstration d'estime et d'af
fection. ,

Régina Carrier, présidente des En
fants de Marie; les membres du 4e 
dégré et les officiers des Chevaliers 
de Colomb et leurs dames, etc.

M. Thériault sut présenter les ora
teurs avec talent, fournissant aux 
convives l’occasion de se dérider. Les 
orateurs furent le président du ban
quet. son honneur le maire, M. l’ab
bé C. J. Cyr, M. M.-D. Cormier. M. 
l'abbé Geo. Bernier, M. J. G. Bou
cher, le Dr AM. Sormany le Dr P. 
H. Laporte, M. l'abbé J. Gagnon, M. 
Pius Michaud et l’hôte d'honneur M. 
l'abbé W. J. Conway.

DEUXIEME SECTION
2.30 PM. — Le cercle d'étude; sa 

nature, son but, son fonctionnement, 
ses moyens. Mgr l'Aumônier régional 
Education Sociale des nôtres, par l'A. 
C. J. C., par M. l’avocat C. T. Ri
chard. président du Cercle de Ba
th urs;. Discussion : Sur 1‘organ!- 
sattion de l'A. C. J. C. chez nous ; 
maintien et développement des cer
cles; cotisation etc. Les délégués 
présents. Election ou ratification de 
l'élection du Comité régional par les 
Délégués présents. Choix de Vendrait 
du prochain congrès par les Délé
gués présents.

7-30 PM. — (A l'église N.-D. des 
Neiges) — Salue du T. S. Sacrement. 
Chant au S. Coeur.

TROISIEME SECTION
8.00 PM. — Le public est admis. Al 

' "eution du Président régional. Les 
Jiirs canadiens. Chant et musique. 
Participation des laïques aux oeu
vres d'institutions religieuses et de 
bienfaisance M.. l'avocat Albany Ro- 
bichaud, Cercle de Caraquet. Aux 
jeunes, montez toujours ! Chant et 
musique. Au service de l'église. M. 
l'avocat B. Michaud, du cercle N.-D. 
des Neiges. Allocution du Délégué du 
Comité Central. Merci et bon soir. 
Mgr l'Aumônier régional. Ave Maris 
Stella.

UN
L'arrivée des capucins en 1632 — Un 

événement historique et religieux 
qui sera commémoré le 30 août 
prochain — Trois évêques et plu
sieurs dignitaires ecclésiastiques et 
laïques participeront à cette fêté. 
—Programme de la journée.

petent
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J. E. DEGRACE 
EST NOMME 

INSPECTEUR
PROGRAMME

A 9.15 heures, le matin — Réunion 
ouverture dans la salle paroissiale.

9.30 — Entrée en corps dans l’é
glise Stt-Thomas d'Aquin. — Messe 
avec sermon par M. l'abbé Lantei
gne, curé d'Atholville, N.-B.

1.30 de l'après-midi — Départ pour 
St-David. — Discours à la Croix des 
Acadiens, par le R.P. Hevey, curé de 
St-David.

3.00 — Départ pour Baker-Brook, 
N.-B., en passant par Fort Kent, Me.

6.00 — Souper à Baker-Brook.
7.30 — Assemblée de la Convention 

dans la salle paroissiale de St-Tho
mas d'Aquin à Madawaska, où au
ront lieu les délibérations des délé
guas et la discussion des projets con
cernant les progrès de la Société 
Mutuelle l'Assomption.

A STE-ANNE DE RISTIGOUCHE “RUFUS” PITRE 
ACQUITTE DU 

MEURTRE SMITH

irs années 
fabrication

Monsieur le curé fit un bref récit 
de son voyage, donnant quelques 
faits remarquables du Congrès Eu
charistiques de Dublin, et ses im
pressions de sa visite aux grands 
sanctuaires de Lisieux et Lourdes et 
surtout de son audience avec N. S. 
Père le Pape.

Au cours du banquet un beau pro
gramme musical fut exécuté par les 
membres de l’Harmonie d'Edmunds- 
ton. Le banquet avait été préparé 
par les Dames de la Ste-Famille Le 
service fut fait avec un ordre et ure 
promptitude remarquables par les 
dames de la ville, membres de la So- 
"ciété de la Ste-Famille.

La soirée qui avait débuté au 
chant de "O Canada”, se clôtura par

Campbellton, N.-B. — Mardi, le 30 
août prochain au Sanctuaire de
Sainte-Anne de Ristigoudhe, se cé- Il succède à feu l’inspecteur d'école 
lèbrera avec éclat, une journée d'ac- Hébert. — Il aura charge du dis
lions de grâce qui marquera avec trict scolaire No. 9, M. A. E. Daigle 
l'arrivée des Capucins en 1632, le ira au district No. 3.
troisième centenaire de l'établisse- ---------------
ment de la vie paroissiale en Aca- Fredericton, N.-B. 23. — La no

mination de M. Edouard DeGrâce.
principal d'Atholville, dans le comté LE BANQUET
de Ristigouche, comme inspecteur Mardi soir avait lieu dans la salle 
du district scolaire No. 9 a été an- de l'académie un grand banquet or- 
noncé hier soir par le docteur A.-S. ganisé par le Conseil local des Che- 
McParlane, surintendant en chef de valtêrs de Colomb, avec le généreux 
l’Education. Il a été également an- concours des Dames de la Ste-Fa- 
noncée hier par le docteur A.-S. mille.
pecteur du district d'Edmundston a Environ trois cents personnes pri- 
été transféré au district No. 3 qui rent place autour des tables dispo-
wî^renf l€S Comt*s * Kent €t sée« avec goût dans un décor de fleurs le chant de "L’Ave Maris Stella". 
Westmorland. surnaturelles, de banderol les et de.

Ces changements ont été rendus né guirlandes. Le banquet était présidé! » « , .
cesaires par la mort de l'inspecteur pat M. E.-J. Hubert, grand cheva- * IflBlSOIl ОЄІП11І€ ПЯГ 
Charles-D. Hébert, de Dupuis Cor- lier d’Edmundston. Tl avait A ses cô- і
ner, comté de Westmorland. tés M. l’abbé Conway et son hon- lp fpia n §f№ .Vprtpneur le maire J.-E. Michaud. M.P.P.,1 IC leu 3 IVIV. ТСПС 

M. Martin Thériault agissait comme 
maître de cérémonies.

A la table d'honneur on remar
quait M. l’abbé C.-J. Cyr, curé de 
àte-Annc. M. l'abbé J. Gagnon, curé 
de Notre-Dame-du-Lac. M. Max. D.
Cormier. M.P., le Dr P. H. Laporte, 
président de la Commission scolaire 
le Dr A M. Sormany .président-gé
néral de L’Assomption. M. J. Gas
pard Boucher, président de l’A. C. J.
CL M. Pius Michaud. MM. les abbés 
0*0 Bernier, curé du Grand-Sault,
'M.-L. Richard, c iré du Lac-Baker,
T. Lambert, curé d-1 St-François,
Gréer. Paquin. curé de St-Jacoues 
L.-A. Martin, curé de la ville de St- 
Léonard. B. Saindon. curé de la pa
roisse St-Léonard. E. Lang, curé de 
St-Joseph. A. Godbout. curé de St- 

occu- Hilaire. A. Poirier, curé de Baker- 
I Brook. Camille Albert, curé d'Acadie 

ceux-ci, trois femmes ont reçu des vil’e A. Violette et Cléo. НлгЬа. vi- 
blessures qui nécessitèrent leur transi caires à Edmundston, H. Daie’e vl- 
port à l’hôpital. Les trois autres oc-1 caire à Ste-Anne. Gonz. Daigle, vt- 
cupants, des hommes ont reçu aussi, caire à St-Léonard. Lucien Saindon, 
quelques blessures, l'un d'eux plus séminariste: Mme P Loner. pnésHen- 
graves que les autres. I te des Dames de la Ste-Famille, Mlle

•1er.
me confiez 
lersonnelle.

Arrêté de nouveau sous une accusa
tion de cambriolage. — Le verdict 
diversement accueilli par l'auditoi
re nombreux.be die.

Toujours depuis, il fit preuve d'un 
courage inébranlable, d'une grande 
résignation à la volonté de Dieu, sé 
chargeant même de consoler ses pa
rents jusqu’en ses derniers moments, 
alors qu’il souffrait énormément. Il 
expira la prière sur les lèvres.

Outre son père et sa mère, très af
fligés. le défunt laisse pour pleurer 
sa perte, quatre frères. Franklin, é- 
lectricien. à Chicago. Alban. Gordon 
et Allen, à la maison: une

Le lieu ne pouvait être mieux choi 
si. Par sa situation à la jonction des 
trois diocèses de Chatham? de Gaspé, 
et Rtmouski, sur le Boulevard Perron 
à proximité de Campbellton, au 
centre d'une population acadienne 
importante, dans U métropole de la 
nation Micmaque, le Monastère des 
Pères Capucins de Ristigouche. avec 
fidèle de la vie catholique et parois
siale inaugurée à la Hève en 1632 
et continuée à Port Royal en 1635.

C'est donc une époque mémorable 
que feront revivre les Capucins de 
Ristigouche en leur journée d'actions 
de grâce du 30 août prochain. Son 
Excellence, Monseigneur F.-X. Ross, 
Evêque de Gaspé. a bien voulu ac
cepter la présidence de ces fêtes et 
У célébrer la messe Pontificale. Leurs 
Excellences, Nos Seigneurs P.-A. 
Ghiasson, évêque de Chatham, et A. 
LeBlanc, évêque de Saint-Jean, ont 
approuvé le projet avec enthousias
me. Son Honneur Arthur Leblanc, 
juge de la Cour Suprême, et plu
sieurs autres ont promis d'assister 
à cette fête. "Afin de rendre hom
mage à la vaillante troupe des an
ciens missionnaires qui ont apporté 
ïe secours de la Religion à nos an
cêtres de l'Acadie.

Bathurst. N.-B.. 19 — Joseph Nor
man "Rufus” Pitre, accusé du meur
tre de Georges Smith, vieillard de 
86 ans assassiné dans son magasin, à 
Tetagouche-Sud.le 20 avril dernier, a 
été acquitté hier en cours d’assises 
du comté de Gloucester. Le jeune 
prisonnier fil n'a que 24 ans» 
fvt pas remis en liberté cependant. 
Au moment de quitter le banc des 
accusés il fut mis en état d'arresta-

trcet
N. B

LE DANGER 
DE DORMIR 

AU VOLANT

Mme Dr Albert: mentionnons éga
lement une soeur adoptive, Anna Lé- tion par un officier de la Gendarme- 
vasseur. qui ne cessa de lui prodiguer r;;> royale sous l’accusation d'avoir 
ses soins pendant tout le cours de cambriolé un magasin à Petit-Ro-

ENCORE UN VOL 
AU MAGASIN 

NEWBERRY C0.

:ДД

son invalidité et dont le chagrin ins
pira une profonde pitié à tous ceux 
qui en furent témoins.

Le jury délibéra pendant plus de 
deux heures. Le verdict fut reçu par 
les cris et des applaudissements d'u
ne partie des spectateurs cependant 
que-les autres, y compris les avocats 
de la poursuite demeuraient stupé
faits.

Le prisonnier était calme. Son 
Honneur le Juge A.-T. LeBlanc, de 
Moncton, qui préside les Assises 
nonça le verdict du jury, “non cou
pable"; mais rappela à Pitre qu'il 
avait vu l’échafaud de près et lui 
donna un avertissement solennel. 11 
ajouta : "TOut ce que je puis faire 
c’est de vous remettre en liberté. 
Vous êtes libre."

Les applaudissements et les cris 
retentirent de nouveau. Son honneur 
le juge LeBlanc menaça de la pri- 

І son tous ceux qui manifesteraient 
| leur joie du résultat d’un procès pour 
I meurtre.

TROIS FEMMES
A L’HOPITAL

AUTRES NOUVELLES
Le conducteur d’une automobile du 

Madawaska a failli causer la mort 
de plusieurs personnes à Rimons- 
ki. — Le directeur du "Progrès du 
Golfe’ a échappé de près à la mort.

Ses funérailles et l’enterrement eu 
rent lieu mardi matin, au milieu 
d'un grand concours de parents et 
d'amis. M. l’abbé W. J. Conway, cu
ré de l’immaculée-Conception of
ficia dans l’église paroissiale Les 
porteurs étaient : MM. Gérard. Geor 
ges et Yvon Hébert, cousins du dé
funt. Don. McIntosh. Sarto Goldie 
et Roland Sarlabous.

De nombreuses marques de sym
pathies furent reçues par la famille 
Thériault. dont une superbe couron
ne de la part de la cie Fraser.

Aux membres de la famille en 
deuil. "Le Madawaska" offre ses sin
cères condoléances.

Rivière-Verte — (C. G. S.) — Ven 
d-~d» '•'mi'”*, le feu détruisait de 
fond en comble la demeure de M. 
Adolphe Dubé. Les pertes sont en 
partie couvertes par l'assurance. 
Mariage

—Mardi matin, le 23 août, fut béni 
en l'église de Rivière-Verte, le ma
riage. de Mlle Mattie Doucet, à M. 
Jean Ringuette. MM. Fred Ringuet- 
te et Baptiste Doucet servaient de 
témoins.

Nos félicitations et nos meilleurs 
voeux.
Va-et-Vient

—Mlle Léona Lavoie a passé la 
la semaine dernière chez des amies.

—Mlle Blanche Dionne de Drum
mond est actuellement en promena
de chez M. et Mme Frank Raymond.

—'Mlle Ella Cyr de St-Basile, était 
en visite dimanche chez ses parents 
de Riv.-Verte.

—Mil éLéona Lavoie a passé la 
semaine en promenade chez des pa
rents à St-Basile.

—M. J. Cadaret de Québec était 
à Riv.-Verte cette semaine par af
faires.
Naissances

—Est né à M. et Mme Régis Du- 
perré, un fils baptisé le 9 août, sous 
les prénoms de Joseph, Darcy. Par
rain e tmarraine: M Jean Du perm
et Mlle Alida Montreuil.

—A M. et Mme One il Lavoie, une 
fille baptisée sous les prénoms de 
Thérèse Annette: parrain et marrai
ne: M. et Mme Fred Lavoie, grands- 
parents de l'enfant. Nos félicitations.

A MADAWASKA, MeSoleil
En dépit des représailles lancées 

en cour et dans le journal contre les 
personnes qui font preuve de mal
honnêteté dans les magasins, parti- І 
culièrement de la frontière améri
caine. la gérance du magasin Naw-’ Rhnouski, — Une tragédie de l'au- 
berry a de nouveau à se plaindre de lo a €U lleu la semaine dernière, à 
vol sur see comptoirs d'étalage. Rtmouski.

Lundi après-midi, une jeune fille ** ohauffeur responsable de l'acci- 
qui donna comme sien le nom de Cé- dent était чн automobilistte endor- 
cile Pettigrew d’Edmundston, fut ml au volant. Sa voiture filait à vive 
surprise en délit et soumise à l'en- aUure en Pleine ville dans la direc- 
quète. Cette enquête dévoila que le йоп 14Est> sur la 1-116 St-Germain, 
nom mentionné était faux, et que le au 1,01x1 du fleuve. Une autre auto- 
véritable nom de la coupable était 4ui fait de la route Nationale 
Alida Collin, également de cette vile mobUe occupée par M. Couture, no- 

Elle fut arrêtée, incarcérée et a- tolre directeur du “Progrès du Golf” 
près jugement, comdamnée à payer M’ 1,avooat René Aeseltn, Madame 
la somme de $2150 Avant d'être re- Couture Mlle Charlotte Danse- 
mise en liberté, mardi matin, l’im- reau- de Montréal, s'en venait à droi 
posture ajoutant à la gravité de l'ac- Presque en face même de la rési

de en sens inverse à minime vitesse 
dence de M. Couture, l'auto étran- 
qué vers sa gauche, s'en vint foncer 
ger après avoir brusquement obli- 
avec une rapidité foudroyante sur le 
char "Essex", qu'il défonça par la 
gauche entre les pare-boue.

L'aüto frappée rebondit sous le 
choc vers le trottoir, au milieu d’un 
fracas sinistre, qui attira, en un clin 
d'oeil, tous les résidents du quartier, 
puis ceux de toutes les parties de la 
ville y compris l'agent de la circu
lation.

Le chauffeur étranger descendit 
de sa machine, alla immédiatement 
décliner ses noms et adresse à l'a
gent M. Jean auquel, il avoua s’être 
endormi au volant, à la suite de la 
fatigue d'un long voyage. Il était 
porteur d'une licence du Nouveau- 
Brunswick. Sa voiture fut immédia
tement mise sous saisie et trans
pose à un garage du voisinage.

L'auteur de cette collision est un 
citoyen du Madawaska qui arrivait 
de Québec et qui se porta responsa
ble de tous les dégâts.

Tous les occupants de la voiture si 
brutalement assaillie par l'auto boli
de, ont littéralement frisé la mort 
mais aucun ne fut gravement blessé.

A la suite d’une collision entre 
deux autos, à environ dix milles d'Ed 
mundston, sur la route St-Jacques, 
ces jours derniers, trois femmes sont 
actuellement à l’hôpital privé de cet
te ville, et un homme est allité à 
l’hôtel, souffrant de contusions et 
douleurs internes.

L’une des autos était conduite par 
M. Jos. Langlois de Madawaska, Mai 
ne et avait à bord deux autrps per
sonnes. Tous se tirèrent de cet ac
cident sans blessures.

L'autre auto portait une licence 
de Québec et les nombreux 
pants retournaient à Montréal. De

réricliro- 
era une 
:tte, mê- 
s arbres,
fniandez
>ellicules

Faites-

MACHINE SOUB SAISIE

Le Monastère de Ristigouche, les 
presbytères de Mgr A. Melanson et 
les maisons religieuses de Campbell
ton, offrent une généreuse hospitali
té aux visiteurs éloignés.

LE PROGRAMME
Eglise Ste-Anne de Ristigouche.
6 h. du matin. — Office de Prime 

et de Tierce, suivi de la messe con- 
ventielle célébrée par le P. Gardien.

7 h. — Messe de communion géné-

porte Une jeune fille 
décédée à Drummond і

ГЕ, prop, 
idston, NA

1

te. AUTRE DECES IOn prévient de nouveau les inté
ressés et intéressées que chaque fois 
que la chose se répétera à l'avenir 
les noms seront publiée.

ST-LEONARD

9 h. 30. — Messe Pontificale célé
brée par Son Excellence Mgr F.-X. 
Ross. Le sermon prêché par M. l'ab
bé François Bourgeois, Th. D., prê
tre du Diocèses de St-Jean, LL. Ex
cellences M. N. S. P. Ghiasson et A. 
LeBlanc assisteront au trône.

. Le chant sera fait dans la forme 
traditionnelle des Micmacs.

11.30 — Diner et allocutions au 
sous sol de l'Eglise.

7 h. 30 — Sermon par le Rév. Père 
Pacifique, suivi de la Bénédiction du 
Très-Saint-Sacrement. Exposition et 
vénération de la Relique de sainte 
Anne.

IDrummond, «C.D.G.S.» — Après 
dix-huit mois d'une maladie souf
ferte avec la plus admirable rési
gnation. Jeanne Cassis ta. 20 ans. est j 
décédée jeudi dernier, le 18 août, à 
la demeure de sa mère, à Drummond 

Elle avait été nrécédée de peu 
dans la tombe par son père et deux 
frères, dont le dernier, il y a à peine j 
neuf mois R.estent encore pour la | 
regretter, outre sa mère, six frères : » 
Mme Norbert Cassista, Pit. Edmond ! 
à la maison ; et une soeur. Mme 
Frank Richard <Qée Louise) demeu
rant à St-Léonard.

Son service et sa sépulture eurent 
lieu samedi matin. 20 août, dans l'é
glise paroissiale de St-Michel de 
Drummond. L? cercueil était porté j 
par quatre de ses frères : un cinquiè- j 
me portait la croix.

La famille reçut un grand nombre 
de tributs floraux et dautres mar- 
oues de sympathie Nous présentons 
Georges. Alphonse. Norbert et John, 
à Mme Cassista et aux autres mem- 
de la famille en deuil, nos plus sin
cères condoléances.

—Est. décédé également à Drum
mond, M. Séverin Bouchard, âgé de

Son service et sa sépulture avaient 
lieu à Drummond, au milieu d'un 
cr-r"i concours de narents et d’amis 
l ui survivent.- un garçon. M B Bon 
chard, de Dnimmond et deux 

Lee pères des deux nouveaux é- éra'em^nt d» Drummond, et Mme 
poux servaient de témoins à lure en- l ouis Rasma^ron.
,fants. tandis que Mlle Gilbert c Thé- 
riaulr et M. Hervé Michaud, Mlle **.*,- nrérentons nos sincères con- 
Cécile Michaud et M. Audrey Kee- doléances, 
g an, Mlle Cécile Michaud et M. Plus I 
O’Donnell, Mlle Aubrey Keegan et '
M. Bernard Dionne formaient les 
trois couples d’honneur.

Fî axі

Pitié, M. Sauvé, Pitié ! 1
A Naissance

—Le 11 courant, est né à M. et 
Mme Isidore Côté, un fils baptisé le 
14, sous les noms de Joseph Félix, 
Hermel. Parrain et marraine: M. et 
Mme Félix Côté, onde et tente de 
l'enfant.

I
I

NOUS EXISTONS ENCORE ■

Oubliez le Soleilut On a chanté sur tous les tons — avec toutes les 
nuances, — que le 20e siècle est un siècle de progrès. 
On a raison sur bien des points, sauf sur celui du trans
port des malles dans notre région.

Plus généreux que l’auteur d'un article paru dans 
le "St-Laurent" la semaine dernière, nous ne nous con
tenterons pas d’élever la voix pour protester, en >y>us 
arrêtant aux frontières qui nous séparent de la provin
ce de Québec. Notre confrère semble ignorer comme 
bien d’autres au département des postes.qu’il y a encore 
une population dans le comté de Madawaska qui n'est 
pas tout-à-fait morte. Nous existons encore, malgré la 
crise économique qui nous étreint, malgré le désinté
ressement des autorités à notre sujet.

Le progrès que nous constatons actuellement est 
un progrès à rebours ; on nous isole de plus en plus du 
reste du monde. On s'applique de toutes manières à 
couper nos communications avec Québec et l'Ouest du 
Canada.

La Vérichro-
; vêtis donnera une 

photographie nette, mê
me à l'ombre des arbres

Entrez et demandez 
ces nouvelles pellicules 
Verichrome. — Faites- 
en l’essai.

I
me

SOMPTUEUX 
MARIAGE A 

VANBUREN

BAMBIN TUE 
PAR L’AUTO 

A KEEGAN, Me
LUNDI MATINJean Ouellet, 4 ans .enfant de M. 

et Mme Warren Ouellet de Keegan, 
a été tué instantannêmnt près de la 
demeure de ses parents, mardi après 
midi, quand une auto, conduite par 
Charles Clapp, de New York lui pas
sa sur le corps.

Le chauffeur fut dans l'impossibi
lité d'éviter l'accident, alors que le 
petit survint tout-à-coup sur la rou
te juste en avant de la machine ce
pendant conduite à une allure modé-

Studio LaporteUne union qui n'a pas manqué 
de soulever un vif intérêt chez les 
jeunes de Van Buren est celle de Mlle 
Irène Michaud, fille de M. et Mme 
Ls-Philippe Michaud, de cette ville, 
à M. Gérald Bélanger, fils de M. et 
Mme Lucien Bélanger de Qrand- 
Sault, célébrée lundi matin, en l'é
glise St-Bruno, par le R. P. Fores-

SYDNEY LAPORTE, prop.
19, rue НШ, — Edmundston, NA

CHIC MARIAGE 
A LAC-BAKER

ІЇЩ

ЛЇ-?'
lier.

rée.NAOBAU-ARSENAULT
Іл garçonnet fut relevé Immédia

tement et emporté au bureau du Dr 
H. H. Hammond, où 11 reçut les pre
miers soins. Puis transporté à la de
meure de ses parents, 11 eicplrs peu 
de temps après. Le coroner, après 
l'enquête, rendit le verdict de mort 
accidentelle.

Lac-Baker — En l'église 8t-Tho- 
nias d'Aquin de Lac-Baker, a été bé
ni mardi rftatln. le lé août, le maria
ge de Mlle Lottie Nadeau, Institu
trice, fille de Mme Oübert B. Na
deau de cette paroisse, à M. Albert 
Arsenault, fils de M et Mm? Denis 
Arsenault de St-François.

La bénédiction nuptiale leur fut 
1cnn*e par M ïe curé M L. Ri
chard. M. Dénie Arsenault servait 
de témoin à son fils et M Johnny 
Soucy accompagnait sa nièce.

Les garçons et demoiselles d'hon
neurs étalent: MM. Roy Cyr, neveu 
du marié, et Camille Nadeau, frère 
de la mariée, et Mlles Girtie Nadeau 
soeur de la mariée et Louise Bour- 
goln, institutrice.

Au choeur, on remarquait: M. l'ab 
bé B. Bouchard, et Lauren1; Oakes, 
organistes, M. Vital Albert, violonis
te, M. Henri Paillard, saxophoniste, 
et plusieurs autres M Denis Long, 
chanta un “Ave Maria".

Après la cérémonie religieuse un 
.déjeuner fut servi ohei la mère de 
1* mariée, après quoi M et Mme Ar
senault: partaient en automobile 
pour
parents, à Bangor, Lewiston et Old 
Orchard.

Noe bona souhaits au 
couple.

Les récents changements sur le C. N. R. ont ré
duit au-dessous du minimum le service de passagers 
auquel notre population a droit. Le service des malles 
déjà pas trop bon, est maintenant intolérable.

Nous recevons ce matin (jeudi matin) le courrier 
et les journaux de lundi et mardi. Il n'y a que ceux sa
chant l'anglais et lisant le journal de St-Jean qui ont 
pu apprendre ce qui s’est passé dans le monde depuis 
samedi dernier.

Au lieu de dépenser des sommes énormes pour les 
services postaux par avions, au lieu de chercher à é- 
blouir les délégués à la conférence impériale par un 
service de malles rapide par aéroplanes, ne vaudrait-il 
pas mieux s’appliquer à servir plus régulièrement une 
population de plus de 100,000 âmes, laquelle contribue 
comme toute autre au trésor fédéral.

Les représentants des deux comtés de Madawas
ka et Témiscouata ont le devoir de s'intéresser à ce pro
blème et ils doivent crier de toutes la force de leurs 
puissants poumons :

"PITIE, MONSIEUR SAUVE, PITIE !”
Gaspard BOUCHER

( t* U-J ,iJr/i
A ces deux familles éprouvées.

і => Feu Paul St-Onge 
de Madawaska, Me)

Immédiatement après la cérémo
nie. le déjeuner des noces fut servi 
à ln dr-mettre de la mariée Le cou
ple partait ensuite pour un voyage 
de plusieurs jours à travers le Ca
nada et la Nouvelle-Angleterre.

M. et Mme Bélanger comptaient 
parmi les jeunes gens, les plus po
pulaires de oette ville. Cette der
nière, graduée au high school Sacré- 
Cœur travaillait depuis sa sortie de 
l'école à la Banque Van Buren Trust 
Go. Baie était Enfant de Marie.

0
AU COUVENT NOUS donnons à votre auto 

: Eau. Huile, Oa. 
(Ignition), Bat-Щ Après trois ans de maladie, M. 

Paul St-Onge, demeurant à Mada
waska. Me, est décédé la semaine 
dernière, à l'âge de 55 ans. 
succombé à une maladie de coeur.

Le défunt était frère de MM. Ar
chie St-Onge, marchand de vettte 
ville. Baptiste. Denis. Jim, Lêcn. 
F!o:«nt et Willie de cette ville et 
Alex, de Riv.-Bleue.. H n'avait qu'u
ne soeur, .Mme 
cédée à St-Jacques il 
deux mois.

Outre son épouse, née Alice Tar
dif. U laisse pour pleurer sa perte : 
ses fils. Normand, Raoul Gérard, 
François, de Ashland. Me. Léo, Jef
frey et Perly. et une fille. Lily.

Son service et sa sépulture ont eu 
Vendredi dernier, h jeune couple lieu jeudi dernier, en l'église St-Tfao 
était l’objet d'un shower organisé mas de Madawaska. Le R. Père Mont 

fort, de la Compagnie de Marie, le 
neveu du défunt, officiait.

NOi sympathies à la famille,

service complet:
■oltne. Allumage

.Lavage, rechange de pneus e
* Mlles Ida Ringuette, de Riv,-Ver
te, Gertrude Mazerolle. de Siegas et 
Rose Beaulieu de St-André sont en
trées prendre l'habit de postulante* 
à la Maison-Mère des Filles de l'As
somption, à Campbellton.

Mme Paul Ringuette, Mlle Félix 1- 
ne Ringuette et M. Alphée Ringuet
te les accompagnaient dans levoyage

Nous souhaitons à ces trois géné
reuses demoiselles le bonheur et la 
persévérance dans leur vocation su
blime.

Il a

REPARATIONS 
de tout genre

s*<>> Assurez-vous une attention 
courtoise et soignée dans tous les 
détails :G? Beaulieu, dé- 

У a à peine
O M Bélanger fréquenta les écoles 

dé Grand-Sault plusieurs années 
durant, et Crevante maintenant de
puis plusieurs années comme méca
nicien d'automobile au garage Ba
ker. de cette ville. H fait partie de 
l'Ordre dee Chevaliers de Colomb

Chevrolet ft Oldsmobilc
:

EdmundstonCORSETIERE

j'offre en vente le corset de toilette 
“Splrella". fait-sur-mesures. VPnea 
me voir. Mlle E. Y. Boucher, coutu
rière, 106, St-Prançols. Téléphone :

Іvoyage de noces chez leurs І
par leurs amie au Connie’s Inn.

Félicitations et bons souhaits aux 
heureux mariés.

nouveau
v.10-S.
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Attention
Notre garage est ouvert 

24 heures par jour.

Nous noue ferons un plaisir de 
laver, huiler ou réparer votr^ 
auto la nuit, pour vous le livrer 
chez-vous le lendemain matin.

Essayez-nous

Creighton ft Caldwell
LIMITED

Téléphone 177
rue Canada — Edmundston.

9*
742,000 TRUITES

Le Club a placé 742,000 
truites dans le comté cet
te année.

Avez-vous payé votre 
piastre en contribution à 
ce sport ?
Publié par le Club de Chasse et de 
Pèche du comté de Madawaska, 
dans l’intérêt du comté, pour la 
préservation de nos ressources 
naturelles.
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wick, the same being known and 
distinguished as Lot No. 47, and Lot 
No. 49, fronting on the easterly side 
of 42nd. Avenue, each lot in size 
measuring fifty feet in width by one 
hundred feet in lenght, as it will ap
pear by a plan of lots surveyed, nor
therly of Victoria Street, showing 
the sub-division of Lot No. 2, for late 
Joseph M. Martin said plan dated 
1917 and 1919 made by John Emmer- 
son, D.LS., bounded and described 
as follows : —

“Beginning at a post at the corner 
of 20th, street and forty-second A- 
venue, and running from said post 
in a northerly direction along 42nd, 
avenue, and running for the distan
ce of one hundred feet; thence at 
right angle in easterly direction tv. cl 
running for the distance of one 
hundred feet to a post; thence in a 
southerly direction running for the 
distance of one hundred feet to a 
post; on the northerly side of 201h, 
street; thence in a westerly direc
tion following the northerly side of 
20th, street for the distance of one 
hundred feet to the place of be
ginning.’

Together with all buildings impro
vements privileges end appurtenan
ces to the same belonging or in any 
manner appertaining.

D a ted this twenty-second day 
ci August, A. D., 1932.

THE POPULAR NEWSPAPER OF MADAWASKA DISTRICT THE BANKRUPTCY ACTGuild and as part of their award for 
Npo'eonlc coach in their respective 
building the best miniature model 
Provinces. The boys range in age 
from 12 to 19 years, and have been 
visitons in either junior or senior age 
divisions. Their coaches are now in 
Detroit and are being re-judged for 
the four major awards of University 
scholarships valued at five thousand 
dollars each. Prom as far west as 
British Columbia and as far east as 
Nova Scotia the young winners ar
rive in Toronto Saturday, August, 
20th. A round of Interesting enter
tainment awa'ts them, and the fol
lowing day the y attend the four-day 
Intern? tional C onv ention in Detroit. 
Anr-vmcemen of the scholarship 
awards will be made by Alfred P. 
Sloan, Jr., President General Motors 
at the banquet which is tendered to 
Canadian and American newspaper 
men, leading educationalists who 
are the Guild’s honorary judges, and 
many others interested in fine crafts 
manship, as well as to the boys.

The Canadian boys who are ma
king the trip are :
Ontario,

First Senior — Lawrence H. Ber
wick, Rosseau Avenue, Hamilton ; 
First Junior — David Tennent, 65 
Fullarton Street, London.
Québec,

First Senior — Ellsworth Lorimer, 
Waterville, Que ; First Junior — 
George D. Guy, 6196 Notre Dame de 
Grace Ave., Montreal.
Maritimes,

First Senior — Wilbrod Cote, La
porte Ave., Edmundston, N. В, First 
Junior 
Hartland, N. B.
British Columbia,

First Senior — F. J. Chalcraft, 
1952, 12th, Ave., East Vancouver ; 
First Junior — Alec Charles Pack- 
ford, 1715 Kings Road, Victoria. 
Saskatchewan,

First Senior — Joseph Olafson, 
Mildmay Park ; First Junior — 
George N. Orthmer, 1862 Halifax 
Street, Regina ;
Alberta,

First Senior — Herman Rompain, 
4 Harvey Block. Calgary ; First 
Junior — F. J. Meester, 9848 — 73rd 
Ave., Edmonton.
Manitoba,

First Senior — R. N. Walker, 29 
Cornish Ave., Winnipeg ; First Ju
nior—Harry Cadario, Lac Dubonnet.

TENDERS WANTED
Offers will be received by the un

dersigned Trustee at their office, 117 
Prince William St., Saint John, N. B. 
until noon (Daylight Time) August 
31st 1932, for the assets in the Esta
te of Manus Maze nolle St. Anne de 
Madawaska, N. B.

The assets consist of :
Groceries
Drugs and Medicines 
Hardware and Paints 
Crockery
Men's and Boys’ Clothing 
Yard Goods 
Fancy Goods 
Boots and Shoes

THE MADAWASKAИ yea are one of our subs
cribers give us your news ; 
we will publish it 

without any charge. WEEKLY NE WS
$183ЛЗ

107.30
524.74EDMUNDSTON, N. B. AUGUST, 25th, 1932.No. 96 28.65
696.47
61.61
38.22

172.02F’ton ExhibitionSUBSCRIPTION 
1 yeer, payable In advance . *2.00 
In Q. & 1

Brotherhood $1812.84 
731.20

Tenders will be considered sepa
rately for the whole of the stock or 
for the whole of the fixtures or en 
bloc.

A deposit of 10% must accompa
ny each tender.

The highest or any tender not ne
cessarily accepted.

The Inventory may be see by ap
plying to the undersigned Trustee.

THE CANADIAN CREDIT MEN’S 
TRUST ASSOCIATION LTD.

Store Fixtures2.50 By Virginia Eaton

So many times I have been truly glad 
For unexpected sorrows I have had ;
A numbing grief that threatened black despair, 
Too heavy for one human heart to bear,
By some strange alchemy has been transmuted 
To lasting joy, and barren hopes have fruited.

Classified ads.Advertising.
60c fink Insertion. 40c tor subse
quent Insertions. Rates of com
mercial advertising made known 
on application. Copy must be in 
our office on or before Wednes
day morning.

News. — We win be pleased to 
publish any social and personal 
news. OaU tie editor. Phone 76.

Now 1 am glad when I meet others who
Are burdened by the things 1 have been through,
That I have balm for their discouragement ;
(Joy is not ours to keep, it must be spent.)

Brave words of healing for the hearts' distress 
That points the way to peace and happiness.

M0RTGAGESALE (Sgd) Annie Mavrin
Mortgagee.

Witness :
(Sgd) F. Dodd Tweedie 4fs-25août.To Eustache JaUlet, of the Town of 

Edmundston, in the County of 
Madawaska and Province of New 
Brunswick, his heirs and assigns, 
and to all others whom it may 
concern :
NOTICE IS HEREBY GIVEN .that 

under and by virtue of a, power of 
vale contained in a certain mortgage 
bearing date the twenty-second day 
of July A.D., 1927, made between Ro
saire Theriault and Yvonne The
riault, his wife, as mortgagors, and 
Annie Martin as mortgagee, and re
gistered in the office of the Regis
trar of Deeds, in and for the County 
of Madawaska in Book J-4, page 308 
by the number 28245 on the fifteenth 
day of August, A. D., 1928, there will 
be, for the purpose of satisfying the 
money secured by the said mortgage 
default having been made in the 
payment of same, sold at public 
auction, in front of the Court House 
in the Town of Edmundston, in the 
County of Madawaska, and Provin
ce of New Brunswick, on Monday 
I he twenty-sixth day of September, 
A.D.. 1932, at the hour of eleven o’
clock in the forenoon, the lands and 
premises described in the said In
denture of Mortgagee as follows : — 

“ALL those certain lots,pieces and 
parcels of land and premises situate 
lying an dbeing in the town of Ed
mundston. in the county of Mada
waska and Province of New-Bruns-

In the Probate Court, 
County of Madawaska,
In the matter of the Estate of Jesse

W. Baker, late of the Town of Fort
Kent, in the County of Aroostook.
and State of Maine, deceased.
TAKE NOTICE that there will be 

sold at Public Auction In front of 
the Court House, in the Town of Ed
mundston and County of Madawaska 
and Province of New Brunswick, on 
Tuesday the twelfth day of Septem
ber, A. D., 1932, at the hour of eleven 
o’clock in the forenoon the one-quar 
ter (^) interest of the estate of Jes
se W. Baker, above named, in the 
lands and premises, described as fol
lows : —

(A) The Belmont Property, so-cal 
led, in the Parish of Baker-Lake, in 
the County of Madawaska,

(B) Baker Island, so-called, in 
the Parish of Baker Lake in the 
County of Madawaska.

The administrator of the said es
tate having been authorized to sell 
the same for payment of debts by 
the order of the Judge of the Proba
te Court, for the County of Mada
waska.

Dated at Edmundston, N.-B., this 
nineteenth day of August, A. D., 1932 

F. Dodd Tweedie,
PROCTOR.

Straining the Spyglass Howard W. Dickinson,

So often has a whispered prayer, or love 
Reached out through space, to lift some soul above 
The things that rangle round the feet; or light 
Faith's blown-out-candle, given eyes new sight. 
Only through pain and sorrow can we see 
The brotherhood of all humanity.

By Gaspard ENGLAND 
(Copyright, 1.932)

The British Lion, as in times past, 
still seeks the lion’s share. Messrs. 
Baldwin and Thomas still adhere 
to th e precepts of the old school ; 
they remain faithful to the grasping 
tendencies of Drake and Queen Eli
zabeth; they adhere to the customs 
bom centuries ago, and now musty 
with age.

Admittedly, they are shining ex
amples of high diplomacy. Admitted 
]y too, they have strayed from the 
straight line of fair play. They even 
went so far as to use subtle methods 
of gaining their point.

The British Lion is getting old. It 
probably lives with the memories of 
past glory and power. But the fact 
remains that its sense of honor and 
fair play is degenerating. It is lag- 
ginfl behind.

The British delogites and the 
British press issued premature sta
tements. With a fine bit of reccit. 
they advertized to the world that 
they had accepted the Canadian of
fer, and that the success of the Con
ference rested upon Canadian shcul-

A bold and barefaced bit of diplo
macy. A strain of tthe old British 
Fedual system, appearing in £ mo
dern setting.

This placed Canada in a delicate 
position

But Mr. Bennett came through 
with flying colors. He upheld Can
ada's position among world powers. 
And Canada, although a small na
tion, has set an example to the 
world that may bring back prospe
rity.

Mr. Harry A. SMITH, President of 
Frederictton Exhibition, whose big 
fair will be held this year, Sept. 
10th to 17th. ! ! "Columbia’’. ; ;

14 CANADIAN 
YOUTHS ON THE 
WAY TO DETROIT

DEATH IS MOURNED 
AT EDMUNDSTON The Edmundston 

and Campbellton 
Golf Clubs Meet

PERSONALS J
Blind Young Man Succumbs After 

Illness of Brief Duration. DISCHARGED, RE ARRESTED 
Bathurst, 20 — Norman “Rufus” 

r‘.trr yesterday, ti-as acquitted of the 
murder, on April 20 last 
O Smith, aged South Trvagouclie 
storekeeper. The 24-year-old Beres- 
fc-d, Gloucester corn tv man is not 
' ?e tonight, however. He was ar
rested immediatly upon leaving the 
prisoner's dock by R. C. M. Poiice 
on a charge of burg’atv in the Des- 
brisay store at Pteit Rocher.

—Mrs. Carolyn H. Barker, who has 
been visiting friends in Four Falls, 
Aroostook Junction, and Fort Fair- 
field, for the past six weeks, retur
ned on Monday.

—Mr. and Mrs. О. E. Horton and 
family are enjoying two weeks va
cation at Beker Lake.

—Miss Hilda Sargent, who has 
been home for the past two months 
left on Monday for Montreal.

—Miss Alice Matheson has retur
ned from Shediac, where she was 
the guest of Mr. and Mrs. W. B. 
Morton for several weeks.

—Mrs. Maimie Boucher is spen
ding a few days with Mrs. George 
Laporte at Baker Lake.

—Mrs. L. M. Sherwood and daugh 
telrs Betty and Barbara, are visiting 
friends at Shediac.

—Mr. and Mrs. Albert Berube and 
family of Moncton are guests of Mrs. 
Paul Berube.
• —A. R. Sargent and Miss Muriel 
Sargent are visiting freinds in Saint

—Mr. and Mrs. Walter B. Morton 
and Miss Muriel Morton have re
turned from Shediac, after a month's 
vacation.

—Mr. and Mrs. H. A. Seely, and 
Mr. and Mrs. Harris Biggar. and 
Miss Mary Biggar of Woodstock, 
were recent guests of Mr. and Mrs. 
W. L. Seely.

-^Miss Olive Seymour is spending 
two weeks vacation at her home in 
Arthurette.

—Mr. and Mrs. Sault of Rothesay 
N. B., were recent visitors in town.

—F. Gibson Merritt spent the 
week-end in Fredericton.

—Leo R. Michaud is enjoying a 
motor trip around the Prov'i:?,

—Mrs. Davidson and Miss Ruth 
Davidson, who have been visiting Mr 
and Mrs E. W. G. Chapman for the 
past two weeks, returned to tlieir 
home in Truro, on Monday.

—Miss Emily Babin entertained at 
a most delightful Afternoon Tea on 
Thursday. The guests included Mrs. 
Ralph B. Murchie, Mrs. James T. 
McKenzie of Montreal. Mrs. Aubrey 
Crabtree, Mrs. L. A. Landry, Mrs. D. 
H. Matheson, Mrs. L. M. Sherwood, 
Mrs. John F. MacKenzie, Mrs. F. 
Dodd Tweedie, Mrs. D. A. Fraser, 
Mrs. G. W. Matheson, Miss Grace 
Stevens, and Miss Phyllis Hall. Mrs. 
Tweedie an dMrs. Crabtree 
and Miss Stevens and Misé' 
sis ted in serving.

—Mrs. Christina Graves of Frede
ricton is the guest of Mr. and Mrs. 
L. G. Sears.

—Mrs. T. L. S. Landers and family 
who have been visiting friends in 
Edmundston and Farnham, p. Q. for 
the past few weeks returned fO 
Moncton on Friday, accompanied by 
¥rs. D. H. Matheson, Miss Isabelle 
Mtheson and Billie Matheson.

—Miss Marie Anne Daigle spent 
several days in Quebec reientlv.

—Norman Allen of Montreal 
a visitor in town over the week-end.

FISHER BODY CRAFTSMAN’S 
GUILDEDMUNDSTON, Herbert Leo

Theriault, aged 25, son of Mr. and 
Mrs. George I. Theriault, Edmunds
ton, passed away last night after 
a brief illness. He had been in poor 
health for several years and five 
years ago suffered an illness whicn 
caused him to lose his sight. He en
dured his affliction bravely, as he 
was of happy disposition, and took 
a keen interest in current affairs, 
with which he familiarized himself 
through his family reading to him.

He became seriously ill on Friday 
and it was found that he was suf
fering from internal hemorrhages. 
Lfttle hope was held out for his re
covery from the first and death oc
curred in spite of the best efforts 
of specialists.

Beside his parents, he leaves td 
mourn four brothers and a sister. 
One brother resides in Chicago and 

Mr. Bennett clipped the wings of the others all live in Edmundston. 
the Russian Red Eagle. It's flight The funeral was held Tuesday 
has been retarted. This alone, should morning in the Immaculate Conccp- 
give Mr. Bennett a feeling of satis- tion Church, 
faction. ----------- --------- ------------

On Saturday August 20th, a tour
nament was played between the 
Cafhpbellton and Edmundston Golf 
Clubs. The ladies played in the 
morning, resulting in a decisive vic
tory for the Edmundston Club, score 
being 26 points for Edmundston, and 
7 for Campbellton. The players were 
arranged as follows :

CAMPBELLTON : — Mrs. Mott, 
Mrs. T. McDonald Mrs. C. E. Cole 
Mrs. T. McDonald, Mrs. W. McDo
nald, Mrs. Ingram, Miss D. Ingram, 
Miss E. Wran, Mrs. McKenzie, Mrs. 
D. Perley, Miss D. Miller, Miss E. 
Anslow, Miss J. McIntosh,

EDMUNDSTON : - Mrs. F. drif^ 
fin, Mrs. Ç. l. cqiè, Mrs. R. S. White 
Mrs. Ë. W. G. Chapman, Mrs. H. 
Grady, Miss A. Hebert, Mrs D. A. 
Fraser, Mrs. D. Stevens, Mrs. Gar
field Larlee, Mrs. A. Crabtree, Mrs. 
F. D. Tweedie.

Other guests of the club were Mrs 
Shives, Mrs. Mtinro, Mrs. A. Morris- 
son, Miss Mary Ingram of Camp
bellton, Mrs. Baker of Ottawa, and 
Mrs. Montgomery of Dalhousie.

SECOND SECTION
The gentlement played in the af

ternoon, when the Edmundston play 
ers were again victorious, their score 
being 211 і points, against 8 VI- for 
Campbellton. Particulars of the play 
are as follows : —
CAMPBELLTON 
Thomso n 
Mowatt 
Norman Allen 
J. W. McDonald 
S. W. H. Perley 
Л. H. Ingram 
George McDonald 
W. F. Napier 
В. I. Ingram 
A. W. Brebner

of Genrtrc
Boy craftsmen from every section 

of the Dominion started last week 
on trips to Toronto and Detroit in 
quest of international honors in the 
Fisher Body Cr-vr,- "T,n’s Guild se
venty-five thousand dollar competi
tion. Fourteen young Canadians are 
mking the journey as guests of the 3fs-25août.

Tfff

PRUNES, douz 28c
Pamplemousses sans 
grains, 3 pour______

t
► ORANGES Sunkist 

Douz. 29c - 39c - 59ct
VENTE
Mi-Eté
d’EATON

► HOMARD
Spécial !
B tes 6 onces 
Nouv. empaquetage

HURT CRITICALLY 
WHEN HIT BY CAR 
AT EDMUNDSTON

21cIt is funny how easy some people 
make money. American reporters, 
for instance. It would be difficult 
to find a more pitiful figure than 
Colonel Lindberg.

Since his epoch making flight a- 
cross the Atlantic, his life has been Condition of Young Man, In St. 
made miserable by scribes seeking Basil Hospital, Serious. 
to hold their jobs. When there is 
nothing else to write about, they

se termine le 31 Août
Plus que quelques jours pour 
vous procurer les nombreu es va 
leurs supérieures qu'offre cette 
vente. Parcourez votre catalo
gue de vente une fois de plus, li- 
scz-Ie avec attention, vous y trou 
verez plusieurs articles dont vous 
avez réellement besoin, à des 
prix qui vous épargneront de 
l'argent.

Commandez MAINTENANT

‘1*Points
0
1EDMUNDSTON, — Enoil Ducàs, 

descend en masse on the Colonel, aged 23. son of Octave Ducas. of Ed- 
tear him to pieces — literary and mundston, was struck by an auto
make life as miserable as possible.

As though he had not had enough the hospital at St. Basil in a serious 
of heartaches, they take delight in condition.
flaunting his troubles, day after day, < Ducas. with a companion, was re- 
before millions of readers. ' turning from church Sunday mor-

Even when time has healed the ning. At the foot of the hill near the 
wounds, and new life has come to' store of F. T. Lajoie they met a car 
replace the old, these

K2%
1%
0 іmobile here Sunday and is now in 0

V4
3 1 directement à MONCTON ou 

par l'entremise du Bureau des 
Gemma tides par Malle, à ce ma
gasin.

0

Іо SPECIAUX en VENTE 
Vendredi, Samedi, Lundi

mwwwtnHtHwwH

t
e« ►diseased] owned :i:id driven by Florian Beau- 

writers will not leave his family in] lieu, which they apparently did not 
I notice coming down the hill. Ducas’

EDMUNDSTON 
T. J. Scott 
Stevens 
F. D. Tweedie 
T. M. Barry 
E. W. G. Chapman 
C. M. Rideout 
A. Crabtree 
V. H. Emory 
E D. Nesbitt 
J. W. Hierlihy

Points
3

Spécial
Aylmer[CATSUP2companion jumped to the side of the 

road and escaped, but Ducas was hit 
and knocked to the ground. He suf
fered critical injuries about the head. ISc% boutleGasoline Was 

Used To Dry 
F’ton Race Track

.1*4
3
3
2 ViLOCAL BOXER 

LOSES SECOND MEET
0 ► MARINADES Queenland, OC.

► Bouteille 19 onces AUU
EPICES à mariner,

► Vi livre .........................................
t ANNEAUX pour Pots à Соп- ЧЧ,
► fitures, 4 paquets ZuU

► b tes 16

Spéciaux avant l’Ouverture des Classes!3
3 ^poured,

Hall as-Woodstock, 22 — Oneil Scucy, Ed 
mundston young but promising 
boxer, who scored a knock-out in 
the fourth round, over Reuben John 
son, Woodstock colored flash, two 
weeks ago. at the Vogue Theatre, 
same man, in the feature bout of 
losed on points Monday night to the 
the best attended boxing card held 
ir. Woodstock in several years.

Soucy put up a good show and 
had the better of the early rounds, 
outboxing the colored boy and ha
ving him in difficulty in the third

Johnston finished strong and car- 
vied the cltfcfing rounds. He tried des
perately torU knockout in the last 
round and dbury w/.s in bad shape 
at the finish, but Ills cleverness car
ried him through.

In the semi-final, Billy Mar tell, 
Woodstock, won t. close decision 
from Pete Lytell. Mo itreal.

07cAn incident which occured a few 
bition. in indicative of the initia ti- 
years ago at the Fredericton Exhi
ve nd ability of those in charge. Ra
ces were billed for a certain day, 
but rain descended the day previous 
and the morning of the races daw
ned foggy and dreary. The problem 
ws to call off the races for the day 
or take the chance of being deluged 
with rain. The track was muddy and 
horrible. What was to be done ? 
Mr. Joseph A. Cain, who was in char 
ge, decided to go on with the show. 
The announcement ws made 
the Fredericton Rdio Brodcasting 
Station and then the job was to get 
the track ready. Two barrels of ga
soline were.' purchased and poured 
ever the track. A lighted match 
started a fire which raged around 
the track with temporary fury. The 
mud was dried up. Later the sum 
came out and the meet successful 
races in years wee pulled off.

There 1« reason to believe that 
the spirit of initiative nd enterprise 
are still alive at Fredericton, so the 
races to be held in the capital city 
during the Exhibition, September 
10-17, are likely to equal if not 
pass any races that have been held 
In the past.

21^ Assortiment 
Commode à 
la Maison

CAHIERS BROUILLONS 80 PAGESAt the conclusion of play, a de
licious supper was served at the 
Club-house. Mrs. R. V. McCabe was 
General Convenor, Mrs. T. J. Scott 
acted as Tea Convenor, and Mrs. 
Douglas Stevens, Mrs. Garfield Lar- 
Clarke, Mrs George Larlee, and Mrs 
lee, Mrs. E. A. Wade, Mrs. W. R. 
Earle D. Nesbitt assist ted.

Bonne qualité de papier, propre pour 
brouillons au plomb. Beaux couverts 
illustrés, 80 pages. Avec ou sans li- 8 pour 25c57conces

. BLE d’Inde Evergreen, mé- 
► lange Dove. La boite ..........
t TOMATES Eaton de choix, 

La boite.....................................

10c CAHIERS DE DEVOIRS Воц|еіГ,е d’Encre Noir- 
Bleue, Bouteille d’Encre 
Rouge, Bouteille de Col
le avec pinceau, deux 
porte-plumes. Boite de 
six petites-plu
mes. Le tout.....................

Cahiers lignes 
de 40 pages, Il
lustrés.

Cahiers de 96 
pages avec cou
verts lustrés.25/ 4RAILWAYS OFFER LOW 

RATES FOR LABOR DAY CALEPINS POUR NOTES
Montreal, August 21st — With the 

approach of the final long week-end 
holiday of the year, Labor Day. Sep
tember 5th, announcement was ma
de by C. P. Riddell, Chairman of the 
Canadian Passenger 
that Canadians railroads will extendi 
to their patrons the same generous 
holiday fares as have prevailed du
ring other holiday periods this year 
Returns tickets, good between all 
stations in Canada, will be sold at 
the rate of one 
times the first class one-way fare, 
the going portion to be good from 
noon Friday, September 2nd until 
noon on Monday, September 5th. 
and the return portion goodv until 
midnight, Tuesday. SSeptember 6th. 
These special fares will provide an 
economical arrangement for those 
desirous of taking a final outing be
fore the opening of schools and will 
also be of considerable benefit to 
fishermen, many of whom look to 
the Labor Day holiday as their last 
chance of getting away for a few 
days during the fishing season. It 
will be noted that this year the 
going portion of the special tickets 
have been extended to permit of 
their use up to noon on Mondy, ins
tead of Sunday as in previous years, 
in order to assist those who are un
able to stretch their holiday over the 
entire week-end but must content 
themselves' with a jouray commen
cing with Labor Day

Royal Note Books pour étudiants 
Une grande valeur ...........................

САРГ. MOLLISON'S 
HOP DUBLIN-ST. JOHN

\

SAUMON lociSt.-John, N. B. 20 — Dog-tired 
and with his gas supply nearly ex- 
haustted. Captain J. A. MoUison who 
has the distinction of being the 
first pilot to solo the Atlantic wait- ! 
ward and the first to cross in a 
Moth plane, brought his silver-gray 
Puss Moth down in a field at Penn- 
fleld Ridge, 40 miles from here, at 
12.50 yesterday, Atlantic Standard 
time. He took off from Portmarnock 
Ireland, Thursday morning.

His flight took 30 hours and 15 
minutes.

It was raining when he took off 
from Ireland. It was pouring rain 
when he landed in New Brunswick 
AU Thursday night he flew through 
heavy fog.

ROSE 
Special !

Association,
; Pqts rég. 50c. 
t Pour______

<47c MELANGE SUNFLOWER — BteECHO ANSWERS “WHY’ ?
In any newspaper you can find 

pictures of charming women under
neath which it reads: “Miss So-and- 
So, twenty years old. (Why do those 
printers always leave out that word 
‘was* ?) — Whiz Bang.

Fruits, Viandes et Légumes de Choix
PRUNES, Rouges ou Bleues, 
pour Conserves. Panier 11 pintes .
PECHES de choix d’Ontario,
Panier de 11 pintes

Prunes Green Gage Panier 11 pintes

and one-quafter

RAISIN, choix 
de Malaga, la liv. 
BLE d’Inde G.B. 
sur épis. Douz.... 
Huile à Moteur 
Epaisse. Bte 2 gai.

.24: TOMATES mûres 
: de choix, 3 liv....

: PEANUTS Rôties 
; Fraîches. Liv....

She must be an electrician's 
daughter for she knows watts watt.C. C. AVARD.

39
.10 1.54:І

> Beurre de Beurrerie OIGNONS 15cCanadiens No. 1 
livres 
pour

t La livre .... 22c „25/6І
„ # *1 AAA,іАААА, ..................................... ..AAAA,AA,AAàAAA
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LE MADAWA1**PAGE DEUX EDMUNDSTON, N.-B., 25 AOUT, 1932.

School
OPENING
The schools of the Dis 

trict No 1 of the parish 
of Madawaska and town 
of Edmundston will re
open on Tuesday, Sep
tember 6th.
ATTENDING & VAC
CINATION UNDER 

OBLIGATION
The by-laws compel 

ling children from 6 to 
16 years of age to attend 
school will be strictly 
enforced. Parents are al
so recalled that, accor
ding to the announce
ment already made, chil
dren will not be admit 
ted in school if not vac
cinated.

Mélange Spécial pour l'Ecole

BISCUITS
Marven’s

Crèmf”, Arrowrcot, Ciôme-mi-Cho- 
'•olat, — Chocolate Fingers, Apple 
Blossoms, Sandwi
ches assortis, Sea 
Pearl, Prix rég. 30c 
Paquets d'une li
vre assortis 23c

CORSETS FOR SALE
As local representative. 1 offer 

“Spencer" Corsets and Belts, cus- 
*f!*-mede, for Health and Dress 
purposes. Any lady interested in 
Isfpecting the sty’es and samples 
e»y call Mrs. Raymond CJavetta 
Spencer Corsetier, F.ione : 'J0-7

.
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IL FAUT Y REFLECHIR Glorieux centenaire Les exploits de 
pour l’Acadie et les l’aviation et

Pères Capucins celui de Mollison

“SALADA” — moi
pour désigner du thé

a.-N. 'лисоошс sse
* VARIETES

LA RESPONSABILITE DE L’ECOLE NEU
TRE EN FACE DE LA VAGUE DE CRI
MES QUI DEFERLE SUR LA JEUNESSE.

LE THÉL ENERGIE DANS LES ANNONCES Le capitaine Mollison qui vient 
d’accomplir seul la traversée Dublin- 
St-Jean, âgé que de 27 ans. a déjà 
établi plusieurs records de distance. 
П a volé d’Angleterre en Australie 
en huit jours 19 heures; de Londres 
au Cap en quatre jours 17 heures ; 
de Londres en Egypte en 29. heures 
et de l’Inde en Angleterre eh trois 
jours 11 heures.

Les vents contraires rendent la 
traversée de l’Atlantique de l’est à 
l’ouest plus ardue que la traversée 
d’Amérique en Europe.

L’Atlantique a été franchi en a- 
vion de l’est à l’ouest une dizaine de 
fois. Seulement trois de ces traver
sées ont été effectuées sans escale : 
la traverse des aviateurs allemands 
baron von Huennefeld et Koehl et 
de l’Irlandais Fitzmaurice, de Du
blin à nie Verte, en mars 1928 ; 
celle de l’aviateur britannique Kings 
ford-Smith et de ees trois oompa- 
juin 1930; celle des aviateurs fran- 
gnons, d’Irlande à Terre-Neuve, en 
çais Cos te et Bellonte, de Paris à 
New-York, en septembre 1930.

A l’avion des Allemands, le Bre
men, il avait fallu 37 heures pour 
franchir 2,070 milles, soit une vites
se moyenne de moins de 57 milles à 
l’heure. Le Southern Cross de Kings 
ford-Smith avait mis 29 heure* 56

SAINTE-MARIE-DE-GRACE

Le 8 septembre 1632, Jour de la 
Nativité de la Sainte Vierge, le com
mandeur de Razilly, parti de Fran
ce le 4 juillet de la même année avec 
six capucins, s’établissait à la Hève 
au sud-oust de la péninsule aca
dienne.

A cause de la fête du jour le com
mandeur “donna à ce poste le beau 
nom de Sainte- Marie-de-Grâce”.

“C’est là, dit le P. Pacifique de Va 
tigny, que fut inauguré en Acadie le 
.culte public de cette glorieuse Mère 
de la divine grâce". (La S te Vierge 
en Acadie, Souvenir du Congrès Ma
rial de Campbellton, p. 180.)

Acadiens, c’est-à-dire enfants de 
Marie, nous ne pouvons pas laisser 
passer inaperçu une date aussi im
portante de notre histoire. П nous 
faut, avec une ferveur spéciale, re
mercier le ciel d’avoir inspiré aux 
fils de S. François l’heureuse idée 
de consacrer l’enfance et l’avenir de 
notre peuple à la Vierge dite ‘‘Sainte 
Marie-de-Grâce”.

mSALADAblable, dépensée en 1904,n’eut pas da 
vantage de succès. Trois ans plus 
tard, nouvel effort avec 250,000 dol
lars: en raison de la dépression de 
1907, Wrigley put obtenir pour ce 
prix un site d’annonces extérieures 
qui eût coûté en temps ordinaire un 
million de dollars. Là-dessus, il éta
blit la plus grande enseigne lumi
neuse en existence, qui coûte à sa 
maison 104,000 dollars par an. Mais 
abrégeons. En quinze ans, cette fir
me dépensa quarante millions de- 
dollars en réclames. Elle ne négli
geait en effet aucune occasion de 
faire connaître ses produits. C’est 
ainsi que, par deux fois, elle envoya 
de la gomme à chiquer gratis à 
tous les abonnés du téléphone à 
New York. Tout celà porta ses fruits 
puisque la fortune de Wrigley at
teignit enfin 150 millions de dollars. 
Comme dit le vieux refrain: It pays 
to advertise !

En matière del réclame, il est un 
fait certain, c’est que là, plus peut- 
être qu’ailleurs, la. continuité de l’ef
fort, seule, produit des résultats sé
rieux. Dans un gri ind nombre de cas, 

Il est généralement bon de respecter la tradition. on a remarqué que, bien qu'une 
і , і , j , , . . . affaire fût bien lancée, un rellche-l.ependant il 11 est pas sa.g'e de S y astreindre lorsque nient dans la réclame avait de gra- 

le bien général en souffre. C’est pourquoi nous croyons res conséquences. La chose s'est vue 
devoir féliciter les orateurs qui ont pris part aux dé di-
monstrations patriotiques du 15 août dernier, d'avoir minuer ses dépenses, la maison ré- 
su mettre de Côté les discours lyriques, les périodes p^LTtNtorTune^toJutton Z 
ronflantes, les phrases charmeuses, et d’avoir su bien 
envisager le présent afin de mieux préparer l’avenir.
Гаг, qui sait si l’heure n’est pas venue de préparer des 
héros.

‘Tout frais des plantations’

minutes pour franchir 2,800 mi’es. 
Cela constituait une vitesse moyenne 
de 90 milles 4- à l’heure. A l'Oiseau 
bleu de Cos Le et Belieonte. il avait 
suffi de 37 heures 19 minutes 4- peur 
franchir 3.610 milles, ce qui donnait 
me vitesse moyenne de plus de- 96 
milles Ч- à l’heure.

gnie. pour les six mois terminés le 
30 juin, sont de $6,123,537 comparati
vement à $6.438,896 pour la période 
correspondante l’an dernier.

Coca Cola a déclaré son dividende 
extra de 25c avec son dividende tri
mestriel régulier de $1.75 pr action 
ordinaire.

On sait que la compagnie Cola 
Cola est l’une des firmes qui annon
cent le plus dans sa ligne. Ses direc
teurs ne cachent pas qu’ils doivent 
une bonne part de leur succès à la 
grande publicité qu’ils font à leur 
produit.

“Les petits ruisseaux font lesgran 
des rivières !’

ventes dans les mêmes proportions. 
Un exemple saisi. >sant de réussite 
due à la persistance de la réclame 
nous est donné par la célèbre firme 
de Wrigley. Celle-ci commença, par 
distribuer gratis la Romme à chi
quer. Ceci n’eut aucun effet. En 1902, 
elle consacra 100,000 d ollars, pris sur 
les bénéfices d’autres affaires, à fai
re des annonces de chewing gum 
dans tout l’est des Etats-Unis, abso
lument en vain. Une somme sem-

S’il est bon de se retremper dans le passé, il 
vient d’en tirer des leçons^dé vaillance et d’y chercher 
les causes de nos difficultés actuelles, laissant aux poè
tes, aux rêveurs les souvenirs et les regrets pour cher
cher les notions prérises qui nous orienteront dans la 
voie des réalisation# efficaces.

A quoi bon, en effet, s’acharner à fouiller le passé, 
si nous oublions le présent et nous désintéressons de 
l’avenir. Le présent seul nous appartient avec la ri
gueur de ses devoirs.

con-

L'ANNONCE 
RAPPORTE-T-ELLE ?

George Nestler Tricoche
Les recettes nettes de Coca Cola, 

pour ue trimestre trminé le 30 juin 
s’élèvent à $3,805,317 comparative
ment au trimestre correspondant en 
1931. Les profits nets de la campa-

811 nous était possible d’estimer 
à leur juste valeur les facteurs sur
naturels de notre histoire, nous nous 
trouverions probablement en flace 
tant os de notre survivance f гал ça і- 
de l’une des causes les plus impor- 
se et religieuse en ce coin d’Améri-

VIVONS EN FAMILLE “UN PEU DE
LOGIQUE...”Sortir le soir devient un besoin ma

ladif — Le remède.
Voilà bien des fois qu’on nous dit 

à propos des danses modernes : “Ne 
les acceptez pas 
filles à faire la grève 
gens se décourageront.”

I
■

Restez, Veillez, amusez-vous ensem 
ble à la maison.

Après soleil couché, que tous soient 
au foyer pour la prière en famille.

Que le père ne sorte le soir que 
par exception, et le plus rarement 
possible.

Les filles ne doivent jamais sortir 
le soir, au moins sans leur père ou 
leur mère.

Les grands garçons qui songent 
sérieusement à se choisir une épouse 
ont besoin de sortir de temps en 
temps, mais pas tous les soirs, et 
doivent revenir au foyer à une heure 
irréprochable.

que,XXX
c’est au x jeu nés 

les jeunes A Marie. Reine et Protectrice de 
l’Acadie, redisons nos louanges, no
tre joie, notre gratitude et surtout 
notre confiance

Son Excellence Mgr Chiasson et tous les orateurs 
qui ont pris part aux fêtes de la semaine dernière ont 
mis devant les yeujc de notre peuple le plus grand de 
nos devoirs présents, celui de fournir une bonne édu
cation à nos enfants, une éducatio nqui ne peut se con
fondre avec celle qu’ils reçoivent dans les écoles neu
tres.

iMSIIS атакE h bien! soit, je ne les danserai 
pas, c’est décidé — non que ce soit 
toujours faciled e rester seule sur sa 
chaise, — je dis bien: seule — de 
fermer les oreilles aux conseils des 
petites amies et de ne pas voir les 
regards plutôt dédaigneux de leurs 
danseurs
chaise, j’ai le temps de méditer, et 
je voudrais bien savoir pourquoi 
c’est à nous, jeunes filles, de former 
la conscience d’hommes à qui de
main nous devrons reconnaître le 
droit de nous conduire dans la vie ?

Comment Pierre l’Ermite lui-mê
me, qui a écrit sure e sujet de si cin
glants articles, na-t-il pas une Seule 
fols dit aux jeunes gens : "Vous vou-

П пГЇ^гіpour obéir), confiantes, soumises; et
In IH,™ Si JSL Sf* le jour °Ù dans МПС SOiréC ОП VOUS

te la maisonnée, puisque tous sont de ^teune^homm* Sïf ™™me 
ia famille, garçons — fines, SuÆe ï
Гг“і rJTS nTp«nÆ leUr m0ra,C' à <ul elte ^ « ‘ou.

de devient un besoin maladif et c'est ^ГеТкГ^п mo^ieurYCqui°U 
=donc,

жЕїіНЇГії? ZfssZbSuSz fÆ fsapa rla bonne entente, le bon esprit, conscience ou à transiger avec elle
r ,UntJann! avo„l0ySé VOUa P'a^ pas lieu d en être trfe 11 no“s .est agréable de rappeler 

«»iem1U,v Lm^v fler' et Je ne vois pas bien comment e" °е boWteK centenaire de leur
être le mieux, le mieux vous recréer, dans i-avenir vous V0U5 croinFZ j, arrivée en Acadie, le témoignage que 
et vous devez au foyer tout disposer drolt de „iclamer confiance et sou- reIKlalt deo P6™ capucins le com-I
& oette fin; ailleurs ça ne peut être тіа5І0п'. mandeur de Razilly en 1634: "Il nous
PMen^denSt1em c'«st très vrai, et je vous assure °".1 que. grâce à|

4Ue t°Ut« tant que nous sommes, gr*cf de Dleu- le "e règne;
vagabonds et les vagabondes qui jeunes flyes chrétiennes, nous aime- P0”1 en “•*« habitation; et delete |

enfnnVfl rl0“ mieux, même en des choses Pue J'y suis je n'ai pas trouvé lieu de! 
ils entraîneraient vite vos enfants à d'importance relative, croire tou-, chàtimen!.; la charité et l’amitié y] 
sortir comme eux. jours à la supériorité de nos futurs sont 53115 contrainte. Les sauvages

Vivez donc tous dans le bon or- mari5 ct recevoir d'eux l'exemple w soumettent de leur franche vo- 
rÜT.n .. . Qui forme a udevolr, quel qu'il soit. ,Ionté-, à toutes ,es lois qu'on veut
La prière en famille est le remè- vous qui faites tant pour assurer Ieur lmP<»er soit divines soit hu- 

de spirituel aux sorttes abusives. Ie ьопьещ. chnStlen des jeunes gc;isl maines". (P. Pacifique, ibid
qul asPll'ent au mariage, tâchez de, (Annales de l’Assomption)

... TV, Matapédla' faire apprendre aux jeunes gens quc!
La Terre de chez nous. c'est à eux de marcher les premh-s “

dans la voie de la vertu chrétienne 
et qu’il vaut beaucoup mieux, dans 
leur propre intérêt, qu’ils ne nous o- 
bligent pas à leur faire la leçon ou à 
succôrber à la tentation. Tout le

LIMITED
і “’ WHERE QUALITY COUNTS "Aux capucins, fidèles imitateurs 

de l'apostolique François d’Assise, 
offrons nos meilleurs voeux à l’occa
sion des fêtes du tricentenaire de 
leur arrivée en Acadie. Ces fêtes, qui 
doivent avoir lieu à Ste-Anne de 
Ristigouche vers la fin d’août seront 
annoncées dans les journaux

QUALITY FOODS AT 
LOWER PRICES!

VIVRES DE QUALITE A 
DE PLUS BAS PRIX

Mais enfin, sur cetteL’instruction, ce que fuornit l'ccole publique que 
nous impose la loi, n’est qu’une partie de l’cducatiqn 
de la jeunesse. “L'instruction seule ne peut être forma
trice de la jeunesse ; l cducation sans l’instruction est 
naturellement incomplète.

“C’est un fait, écrit un évêque français, qu’il y a 
dans l’enfant l'ignorance et avec elle les germes de 
tous les mauvais penchants et de tous les vices. L’ins
truction seule, loin d’être un remède contre le mal dont 
nous parlons, l’irriterait au contraire et le rendrait plus 
ses égarements.

En effet, l’enfant qui fréquente l’école doit rcce 
voir,petit à petit la semence qui fera de lui un bon chré
tien ct un honnête citoyen. Le développement de son 
âme doit lui être facilité par les bons exemples, les bons 
conseils, une sage direction ct une sage correction dans 
ses éagrcments.

Peut-on dire que nous trouvons tout celà dans nos 
écoles neutres ?

Les garçons qui ne sont j>as dans 
l'obligation de faire des fréquenta
tions ne doivent pas sortir le soir.

Il n'est pas moins mal jjour les 
pères et les grands garçons de sor
tir que pour les petits garçons. Cela

Aux capucins disons notre joie de 
les posséder au maieu de nous. Puis
sent-ils continuer toujours l'Oeuvre 
magnifique, rêvée et organisée par le 
P. Joseph du Tremblay "Commis
saire apostolique des Missions Etrar, 
gères" et exécutée par de nombreux 
capucins qui exercèrent le ministère 
non seulement à la Hève. mais "de
puis la Baie des Chaleurs Jusqu'à 
Kennebec près de Portland" à “Pen- 
tagouet" ou Penobscot, Maine: à la 
"Rivière St-Jea,n", à "NlpLssiquit", 
Bathurst et au "Cap Breton". Sv 
Pierre; depuis "Gaspé jusqu’au Cap 
Malabarn". (fr. P. Pacifique), "La 
Ste Vierge en Acadie"; ch. Dedou- 
vres. "J. Joseph du Tremblay" et P. 
Candide Canon "Pages glorieuses").

va contre la vie familiale bien

HARENG
Connor’s

HARRINGS

2 E 25/
XXX

Ketchup Heinz 2C'est un fait incontestable que la criminalité aug
mente dans des proportions décourageantes, chez les 
catholiques, et malheureusement chez la jeunesse 
C’est un fait qu‘a souligné l’hon. juge Leblanc, dans 
son discours à Lewisville. 11 disait avec raison qu’il 
est pénible de constater le grand nombre de jeunes 
gens de langue française de cette province qui sont 
actuellement traduits devant les tribunaux pour des| 
crimes de toutes sortes. j

Voilà un fait dont nous ne pouvons contester la1 
vérité. Les exemples récents sont trop nombreux pour 
nous faire croire que le juge exagère la situation.

Et si nous nous demandons la cause de cette aug
mentation des crimes, de cette diminution du sens de 
1 honnêteté, que faut-il dire ?

C’est que notre jeunesse est aveuglée par la cupi
dité, par ce désir des plaisirs mondains qu’elle ne peut 
se procurer sans argent. Notre jeunesse perd de plus 
en plus le sens de l’honnêteté.

Ce fait déplorable, à quoi l’attribuer si ce n'est au 
manque d’éducation chrétienne chez notre jeunesse ?

Dans son encyclique sur l’Education chrétienne 
de la jeunesse, S.S. Pie XI écrivait: “L’Education chré
tienne imbrasse la vie humaine sous toutes ses formes 
sensible et spirituelle, intellectuelle et morale, domes
tique et sociale, non certes pour la diminuer en quoi 
que ce soit, mais pour l’élever, la régler, la perfection
ner, d’après les exemples de la doctrine du Christ. Le 
vrai chrétien, fruit de l’éducation chrétienne, est donc 
l'homme surnaturel qui pense, juge, agit avec constan
ce et avec esprit de suite, suivant la droite raison éclai
rée par la lumière surnaturelle. . . ”

Comment nos enfants peuvent-ils acquérir cette 
droiture d’âme et de caractère lorsque la lumière fait 
défaut ? Comment nos enfants peuvent-ils recevoir cet
te éducation réglée sur les doctrines du Christ lorsque 
Dieu est banni de l’école et Son Nom ignoré ?

L’école neutre, celle qui nous est imposée en dé
pit de tous ses mauvais résultats, tant pour les protes
tants que pour les catholiques (car les premiers sont 
chrétiens comme nous), voilà celle qui est responsable 
de cette vague de crimes qui déferle sur notre jeunesse 
à l’heure actuelle..

La laissera-t-on s’engloutir sans mot dire ?
Les parents chrétiens, ceux en particulier qui pos: 

sèdent une certaine influence par le rôle social qu’ils 
jouent au milieu de nous, négligeront-ils davantage 
l’un de leurs devoirs les plus impérieux, reculeront-ils 
longtemps devant leur mission tracée par Dieu, reste
ront-ils toujours insouciants à leurs responsabilités 
devant l’Eglise et devant la société ?

Gr. bouteilles 
Large Bottles

New Season’s 40 oz. A

JAM Ole
Nouvelle saison.

Fraises. Framboises 
et Groseilles 

Strawbe-ry R.iso- 
berry Black CurrantConfituresI

btesgr. Я S
K ordinaires Ш I •
V LUU

POIS Blé d’Indemonde d’ailleurs y gagnera.
Et que saint Joseph se charge de 

notre reconnaissance !
Il nous faut un 

Chef pour vaincre 
la crise actuelle

!

UNE JEUNE FILLE TOMATES
Peas, Corn Tomatoes

i"Pour les jeunes gens”.

OU LE TROUVER ? ACADEMIE DU BON-PASTEUR 
Rivière-du-Loup, Témiscouata

CORNED

Beef
Bovril 2 s 25cde pocheAllumettes 

D.S.L. Matches
Rappelant les vains efforts des 

gouvernants pour ramener la pros
périté en ces temps de dépression, 
un cultivateur raconte l'anecdote 
suivante :

“Au cours de la grande guerre de 
1914, quand les Allemands étaient 
près d'envahir la France, l'Exécutif 
français, en assemblée, auquel le 
Président demandait à ses généraux 
s'ils connaissaient un moyen de corn 
battre l'ennemi, de le suggérer tout 
de suite, car le pays était en danger: 
sur ce, le général Pau fit part qu’il 
leur manquait un général et que 
s'il pouvait se le procurer, la vic
toire leur était assurée. Est-il en 
Frânce? demanda le Président, —- 
ral. — Eh bien! dit le Président, 
Certainement oui. répondit le géné- 
nous l'aurons, veuillez le nommer. 
Je suis sûr que mes lecteurs le sa- 
ventt déjà, c'est Celui de là-haut, 
que répondit le général. Or, -tous 
comprirent qu'il faillalt se conver
tir dans le Seigneur. En effet, le len
demain, ces français se rendirent 
dans une communauté de Pères. Ce 
beau geste eut pour effet de décou
vrir le moyen scientifique que l'on 
se rappelle, d’où la victoire de la 
Marne.”

‘“Pour mettre fin à la crise, ajou
te le sage agriculteur, il ne nous 
mnque que ce chef.’ — Saura-t-on le 
trouver ?..

Vest
pocket size

Pensionnat — Filles
Pensionnat — Garçons jusqu'à 12 ans.
L’enseignement se donne'dans les deux langues. Piano. Dessin 

artistique, Cours ménager. Sténographie et Dactylographie etc 
6fs-ll août.

Doz.
EPICES pures à marinader, liv. 
Pure Pickling SPICES, lb 2SCVINAIGRE blanc, distillé, gai. 

Distilled White VINEGAR, gal. 39c
PRIX : TRES BONNES CONDITIONS 1.291.59Pintes

Quarts
DOZ.

POTS à Confitures 
Safety Seal Preserving Jars

Chopines
Pints

********* 1111111t U !««♦♦♦»« 111 HHèttèKtUtt
PAROWAX. btc en carton 1 liv. 
PAROWAX, lb. carton 14cAnneaux en caoutchouc, 3 btes 

Rubber Jar Rings, 3 boxes 25c
Collège du Sacré-Coeur

Bathurst-Ouest, N.-B. Caramels Lowney’s
60 morceaux 

la livre 
60 pieces 
per lb.

ANANAS Gold Reef, btc 
Gold Reel PINEAPPLE, tin
FEVES Clark, gr. bte No. 3 
Clark’s Beans, lge No. 3 tin 
SARDINES Glacier. 2 btes 
Glacier SARDINES. 2 tine

Confitures, prunes, pot 40 one. 
Plum JAM, 40 oa. Jar 
MACARONI 
MACARONI 
JUS de tomates, N.-B. 2 btes 
Tomâté Juice, N. B. Brand. 2 tins

COURS CLASSIQUE ET 
COURS COMMERCIAL BILINGUE

14c, pesé, 
. bulk,

toutes sortes, liv.j 
all varieties, lb I

FROMAGE Kraft, la liv.
Kraft CHEESE, lb------—
Flocons Savon, pesés, 3 liv. 
Bulk Soap CHIPS, 3 lbs —

BANANES, 3 livres
Bananas, 3 lbs------------

RAISIN de Malaga, la liv. 
Malaga GRAPES, lb-----

Le Collège du Sacré-Coeur a reçu du Gouvcr- 
provincial, par une charte octroyée le 19 

mars 1900, le titre d’Université avec tous droits et 
privilèges afférents à ce titre.

But :

nement

LA ОЛІЕТВ DES AUDIENCES 
Un avocat. — Voici un document 

qui établit que notre adversaire a 
reçu un pot-de-vin.

Le Juge. — Je ne vois pas d'incon
vénient à ce qu'il soit versé aux dé
bats I

Préparer à l’Eglise et à la société les 
hommes et les chrétiens que réclament les temps 
modernes.

SPECIAL !SPECIAL !

SUCRE Granulé 
Granulated SUGAR

10 Lv 49/

FARINE
Site Idéal : Sur une colline qui domine la ville 

de Bathurst et la baie de Nipisiguit, commodités 
de la ville — salubrité de la campagne.

Conditions avantageuses et facilités de paie- , 
ment.

.... ..........................«.............-........rrmtiiiiin

Chaleur
FLOUR

EN PAYS DE DIVORCE
—Est-ce que votre mari a un com

plet neuf ?
—Non.
—Tiens, pourtant, il a quelque 

chose de changé.
—(Naturellement, c'est mon nou

veau mari.

Its.
liv.

Gaspard BOUCHER.
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LE MADAWASKA EDMUNDSTON, N.-B., 25 AOUT, 1932. PAGE TROIS

—Cwt presque une position soil dale de nos jours, de parler fran- 
U (aie à la perfection.—J. Novicow. LE MADAWASKA —П n'est pas de plus grande 

gloire que de combattre pour la 
langue de la patrie.—Jean Dorât

POIRES - PEARS
Keiffer de choix 
Choice Keiffer 

Tins 
btes2 25/

40th Aramversæry
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Special c 1 lb.
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'jÀvJwpm'ârm MARATHON
/ pourObierür

Ê UN DÉMARRAGE INSTANTANÉ,
*\ fai DES REPRISES VIGOUREUSES,

PLUS DE SOUPLESSE ET DE PUISSANCE, 
PLUS DE MILLES AU GALLON, 
et SUPPRIMER LA PERCUSSION INTERNE.

"BLUE”

îT

WÊÊі/

t1 Sans supplément de PRIX

MARATHON "BLUE"

X
cW\

A

il'

mrm (ESSENCE "ANTI - COGNE")

CANADIENNEFABRICATION
Й

il
»

Produit McCOLL - FRONTENAC
*5=

ге;LES PRIX SUR
LE MARCHE Le

лишCoin
Voici les prix obtenus par 1‘UjC.C. 

dans les enchères publiques sous la 
direction de M. Clinton Henderson, 
gérant de ses ventes, pour le beurre 
et le fromage :

MERCREDI LE 22 AOUT 1932 
BEURRE

Avocatdu
F. DFermierl 1

No 1 pasteurisé :
438 boites à 20c: la lb. 

No 2 pasteurisé :
185 boites à 19%c. la lb.

FROMAGE

R. Û U
Ednn*

w*i,w
No 1 blanc :

824 boites à 99ic. la lb. 
No 2 blanc :

40 boites à 8%c. la lb. 
No 1 coloré :

300 boites à 994 c. la lb. 
No 2 coloré :

41 boites à 894c. la lb.

FRUITS ET LEGUMES EN BON 
ETAT POUR CONSERVES Avocat

Maintenant que la saison des frai- 
est passée, 1‘attentlon des ména

gères canadiennes se porte sur beau
coup d'autres fruits et légumes qui 
peuvent se mettre en conserves pour 
l'hiver prochain. On trouve actuel
lement sur le marché beaucoup de 
framboises, de tomates mûries dans 
le champ, de fèves succulentes et 
de pois de jardin, tous prodiust des 
fermes canadiennes et qui sont dans 
l'état voulu pour la conservation.

Une chose qu'il est peut-être bon 
de rappeler à ceux qui désirent faire 
des conserves, c'est qu'il n'y a au
cune magie dans le procédé de fa
brication, pour avoir des conserves 
de choix la première chose 
le est d'employer des produits de 
choix. Les ménagères feront bien 
d'apporter le plus grand soin 
choix de leurs fruits et de leurs lé
gumes. Elles ne devraient employer
que des fruits tout à fait frais et AgîV ЛПСГЛИГС ІЧГ 
fermes, et les légumes comme les AU A UBbtiUUfciiJ Ut»

° pois et les fèves, devraient être jeu- _____ ______ ______
nés croquants et aussi tendres que FEU OMER SIROIS

NOTICE is hereby given that un- possible.
der and by virtue of the power of Beaucoup de ménagères ont cons- i)E N.-D. DU LAC 
sale contained in a certain indentu- taté que la préparation des légumes 
re of mortgage bearing date the 15th frais pour les conserves se fait beau- 
day of April A. D. 1931, made bet- ^oup plus vite et que la stérilisation

comp1^ !огТ?й Eins 1= convoi funèbre, formé à
O? tl» Tom of toStm Гп the її™ С“ШЄХ ^ thé <le jus la nmlson mortuaire. on remarquait:
oi me iown oi baimunaston in me de citron à chaque chopine de соп- опглп\ч Irène Levis Fernande 
county of Madawaska and Province ___ T/irvm'on ouvre les Нотних'^ cmants* irene- bCVLS' f^rnanoe, lof New Brunswick Horse Dealer s?rve.s‘ 7°rsq^on ouvre 1^s bocaux;Laurent, Laurier, Jeannette. M J. B 
?Lldmg tott^nTrlsh™ Ma^was- plUs 4rd' on trouvera peut-etre que slr0l5 Rlv.^u4x>up, M. Kerrc Ga- 
кГіп the cmmty ofM?daV^k! a- “ contenu a un gout légèrement a- é M et д^цг Bémbé, Blv.- 
toZid) oîThê L^ond par?Tn7 m- 1 °" Pourra dissiper oet- *u4<ou les membres de la Société
gtoS ln numta З?- ïïe ocid!té en ajoutant un huitième ,les Fore5tlera Indépendants, succur-
772^П2^4 the“w£- 4Ue 10П -le Notre-Dame, M. Nareisse Strois
ka County Records, there will for f Л. со^Ле- de f nTs et de lé R-du-Loup. M. et Mme Aurèle Bou-
the purpose of satisfying the mo- _ * dïïS'être œnïrvLf dans oher' Mmc Théophile Bélanger, M.
neys secured thereby default having un endroit frais et sec;' si ell« é- “SenttX “rancrèdê 
been made in the payment thereof -posées я u înmièro і» мn clsse Рестеаиіі. мте іancreoebe sold at public auction in front of te™blandSe пЇЇйп^т B*alI,leu’ Mme Joseph Dubé' M' W11
the Court House in the town of Ed. Si tame апш^псе llam Вои1аУ’ B‘v.-du-Doup, Л» Per
mundston in the County of Mada^ 3 ™ apparence. ron. M. et Mme Ernest Mailloux,
waska aforesaid on Saturday the .КГОп0мтр ПАВС.етгг fn don Lou^'PhdiPPe Sirols, Rlv.-du-Loup,
tenth day of September next at the «m- et Georges Michaud, M. et 
hour of ten o’clock in the forenoon впрттрч d-fn^r at<s Mme Jos- O'Leary, Baptiste Veil-
the lands and premises described in BOEUFS D ENGRAIS leux, M. et Mme Joseph Lebel M. et
said mortgage as follows • Mme Adélard Dubé, Mme Guillau-

„,т, . . , , , L'orge est d'un emploi économique me Morin, Mme Joseph VatUancourt
ALL that certain lot piece or pour les boeufs d'engrais lorsqu'elle Mine Jos. Plouide, M. et Mme Isi- 

parcel of lands and premises situate 6e vend au même prix qu'un bon м. et Mme Alfred Michaud, M. et 
lying and being m the parish of mélange de grain ou un peu meilleur dore Turcotte, Eugène Nadeau, M. et 
Clair in the County of Madawaska marché. Tel est du moins le résultat Mme Adélard Turcotte, M. et Mme 
and Province of New Brunswick des recherches faites à la Station Philippe Bouchard, M. Alphonse Bé
tail nded in front or on the upper expérimentale fédérale de Lennox- langer, Alphonse Pedneault, Elzéar 
side by land owned and ocdipied by viUe, Québec, Bélanger, Jos Couillard, Achille Four
Hector Caron, on the rear or north- Les résultats a obtenus à Lennox- nier, M. et Mme Aurèle Langlois, St- 
ern side by a reserved road and on ville en ces quatre dernières années Eusèbe. Jos. Bélanger, Robert Tur- 

hv on» montrent que les boeufs d'engrais cotte. M. et Mme Léo Lemieux St-
^toinine one hund^d acra more 411 lrccvalent un mélange de grain Eusèbe, M. et Mme Wilfrid Ped- 
or ]ess- ont fait à P611 Pr^s la même aug- neault, Mesdemoiselles Adelaide Mo-

mentation de poids que ceux dont rln, Imelda Beaulieu. Germaine 
l'orge constituait l'aliment princpal Bouchard, Gabrielle O'Leary, Simo- 
maLs au prix où se trouvait l'o-gc -ne Parent, Oveline BeauUeu, Maria 
en 1931 on a effectué une économie Mailloux, Oliva Dubé. Simone O'Lea 

ry, Claudia Morin, Alice Parent, Ger 
Lorsque l'orage formait l'aliment trude Turcotte, Emmo Morin, Lu- 

principal, la ration de fourrages par tienne Dubé, Marie Berthe O'Leary, 
boeuf se composait de 12 livres de Berthe Parent. MM. René Sirois, 
foin et de 20 livres d ensilage avei- J Riv.-du-Loup. L-o Gagné, Maurice 

Mortgagee ne-pois-vesce par jour. La quantité 
de grain donnée était à raison de 4 
livres par jour et par tête, à partir 
du 1er janvier; elle a été augmentée 
de 1 livre par jour à partir du 1er 
de chaque mois suivant jusqu'à la 
fin de la saison d'engraissement en

Albe
N.

PCROQUIS DOMESTIQUE
Edm

Lui — Le déjeuner n'est pas prêt? 
Alors, je vais au restaurante

Elle — Attends au moins un quart 
d'heure.

Lui — Mais, il ne sera pas prêt da
vantage !

Elle — Non, mais moi je serai crê
te pour aller au restaurant avec toi!

Avocat

A
McLtiel-

NOTICE 0F SALE Avoc

h CorrespTo Denise Ouellette of the parish 
of Clair in the county of Mada
waska and Province of New Bruns 
wick, widow, and to all others 
whom it may in any wise concern:

graduées du high school de ceote 
ville; le cercle mondain de cette ville 
les comptait parmi ses membres les 
plus populaire.

Lundi soir, avait lieu en leur hon
neur une soirée d'adieux, au Con
nie's Inn, où étaient réunis environ 
quarante de leurs amis. Parmi les 
invitées, se trouvaient Mlles Lilian 
Gingras, Rita Arsenault, Edna Four 
nier et Doris Tardif, toutes de Law
rence, Mass., qui entrent aussi au 
couvent des Soeurs du Bon Pasi îur.

en excursion de pèche au lac Squa- 
' teck, récemment.

I —M. Alphonse Albert est retour
né à ses occupations à Watertown, 
Wis., après une heureuse vacance 

' chez ses parents, le Dr et Mme Louis 
N. Albert.

—M. et Mme Edmond Bourgoin et 
M. et Mme F. O. Michaud sont re
venus d'une vacance d'une semaine 
le long de la côte de Gaspé.
Entrées au Couvent

—Deux jeunes filles très en vue à 
Van Buren sont parties mercredi ma 
tin pour le couvent des RR. Soeurs 
du Bon Pasteur où elles font leur 
entrée en communauté religieuse. 
Ce sont: Mlles Germaine Gagnon, 
fille de M. et Mme H. A. Gagnon, et 
Mlle Rose Duperré, fille de M. et 
Mme iiné Duperré. Toutes deux sont

Campt

Architect(Djq.c.)
—Mlle Esther Carrier et M. Har

ding Carrier, accompagnés de leur 
mère, sont retournés chez eux à New 
Bedford, Mass., près voir visité des 
prents et des amis à St-André et à 
Van Buren.

—M. Lome Dubé d'Edmundston 
était invité chez M. et Mme L. Y. 
Violette, la semaine dernière.

—M. et Mme Mac Bérubé visitent 
des amis à Lewiston cette semaine.

—Mlle Vivianne Plante de Somer
ville, Mass., était l'invitée d'amies 
de cette ville, ces jours derniers.

—Les RR. Frères Lionel et Ulysse 
de l'université de St-Joseph de Mem 
ramcook, N.-B,. étaient les invites 
de leurs amis en cette ville la se- 
main edemière.

—M. Laurent Mi chaud, étudiant 
au collège des Pères Maris tes à 
Washington, D. C., passe une courte 
vacance avec ses prents, M. et Mme 
L.-P. Michaud.

—M. et Mme Adolphe Martin et 
leur fille Lucille, ainsi que M. l'abbé 
L. A. Martin, curé de St-Léonard, et 
l'abbé Elol Martin, séminariste de 
St-Basile, ont assisté à la profession 
perpétuelle des voeux erligieux de 
6r Marie St-Lucille (née Lydia Mar
tin), fille de M. et Mme Adolphe 
Martin, au couvent des Filles de 
l'Assomption à Campbcllton.

—Mlle Berthe Albert, d'Edmunds- 
ton, et le professeur S. C. Perry de 
l’université du Nouv.-Brunswick, é- 
taient à l'heure du souper les Invi
tés de Mlle Constance Michaud, di
manche, alors qu'ils retournaient 
chez eux, après avoir assisté aux 
cours d'été à l'université.

—Mlle Yvonne Martin, garde-ma
lade graduée de l'hôpital George
town, à Washington, D. C„ passe 
quelques semaines en vacances chez 
ses parents.

—Le Dr et Mme Georges Cloutier 
et Mlle Noreen Harquail sont allés

(Suite de la semaine dernière)
LISEZ ET 

FAITES LIRE 
"LE MADAWASKA” SPEC

REFLEXION SAUVAGE OSCA
' C h елп iji de Fer

La jeunesse du temps présent est 
absolument monstrueuse. Elle n'a 
pas l'ombre de respect pour les che
veux teints.

TEMÏSCOÜATA
HORAIRE No. 79 

En force le 23 août 1932

Comptab
P. La

:Lundi — Mec — Ven.
MIXTE

Dép. Rivtère-du-I»anp,
Arr. Edmundstotn,

Mardi — Jeudi — Sam.
MIXTE

Dép. Edmundston 
Arr. Riv.-du-Loup,

il)1.45 P.M.

D9.00 A.M. 
2.05 P.M.

LesTous les jours, sauf Dim
MOTOR CAR 

Dép. Edmundston 
Arr. Connors

Dép. Connors,
Arr. Edmundston,
Correspondance à Ш vière-du-Loup 

Qué. avec le Canadien National pour 
Québec, Qué., Montréal, Qué. Monc
ton. N. B. et НяЖах. N. 8.

Correspondance é JSdtnumdston, N 
B , avec le СапжИев ‘Pacific par le 
train de passage--

Pour plue amples lnlbrmaAions, 
prospectus, etc., ^adresser à,

T. N. W A L 8 H.
Agent Gén. Prêt & Voyageurs

«MONUMENTS
FUNERAIRES

BureaO G4.00 P.M. 
'.30 P.M

I En granit et en marbre. — De
mandez les prix et voyez 

les différents modèles.
6.30 A.M. 
8.00 AM.

!
1
I

DiTogether with the buildings and 
improvements thereon and appurte
nances to same belonging and all 
the rights and privileges to same 
appertaining.

I

j! Service d’Ambulance
I II Voiture automobile moderne 

Service Jour et Nuit 
Téléphonez 138-31

RA1de 94 c 1 alivre.
!Dated this first day of August in 

the year A. D. 1932. I t>
Willie F. Picard, J.-B. COTEMoreau, Alphédard Bérubé, Riv.-du- 

Loup, Albert Turcotte, Patrick Ga
gné. Adélard Plourde, Albert Mi
chaud, Réal Beaulieu. Wilfr© Mail
loux, Camille Lajoie, abano, Louis- 
Paul Cloutier, Béloni Perron, Paul 
Plourde, Pierre Bélanger, Roger O'
Leary, Adrien Plourde, Louis-Philip
pe Cloutier, Rodrigue Perron, Robert 
O'Leary, Jeannot Beaulieu.

Heure
Pius Michaud 

Solicitor for Mortgagee 
5fs-llaoût

I ENTREPRENEUR 
UE POMPES FUNEBRES 

LICENCIE
8 1

! :
SOUMISSIONS

AVIS est par la présente donné 
que des soumissions cachetées pour 
la vente d’un char de charbon mou 
(screened coal) seront reçues par le 
soussigné, au nom de la Commission 
du District Scolaire No. 1, d’ici à 
mercredi, le 31 août, 1932, à six heu 
res du soir.

Daté à Edmundston, N.-B., ce sei
zième jour d’Août, A. D. 1932.

(Signé) Donat L. DAIGLE, 
Secrétaire, de la Commission Scolaire 

District No. 1

Є - SIBacon gelé pour Exportation
Г

BURIMARQUES DE SYMPATHIES 
Offrandes de Messes :

Une grand’Messe dè la part d’un 
ami, 1 grand’messe, M. J. P. Guay 
Québec, 1 grand’messe par la famil
le Arthur Bérubé, Rivière-du-Loup,
1 messe, Mlle Germaine Bouchard. 
Bouquets spirituels :

Famille J. B. Sirois, Riv.-du-Loup 
famille Pierre Gagné, famille Tan- 
créde Beaulieu, famille J. B. Rou
leau, famille J. F. Simard, famille 
Jos. Lavoie, famille Jos. O'Leary, M. 
et Mme Adélard Turcotte, famille 
Antoine Landry, M. Odilon Dubé, 
M. Lévite Moreau, M. J. Maurice 
Moreau, M. Joseph Dubé, famille 
Samuel Beaupré, Estcourt. 
Sympathies :

Rév. J. B. Bouchard, curé des E- 
troits, M. et Mme J. P. Guay, Québec 
Membres de la Société des Forestiers 
Dr J. A. Coussignant, Québec, Les 
Canadiens, Notre-Dame, M. J. E. Le- 
celrc, Montmagny, M. Jean-François 
Pouliot, M. P., Riv.-du-Loup, J. W. 
Morel, MPP. S te-Rose du Dégelé, 
M. Albert Marier, Rlv.-du-Loup, 
Biaise Fournier, avocat, Rivière-du- 
Loup, Chs-Eugène Lévesque, Caba
ne, M. Gérard Beaulieu, Notre-Da
me, M. et Mme Clovis Ouellet, Riv.- 
Edmundston, Joseph Levasseur, Riv. 
Blanche, iMatane, famille J. Martin, 
du Loup, Archie Lévesque, Edmunds 
et Mme William Boulay, Riv.-du- 
ton, Lucien Grenier, Rimouski, M. 
Loup, M .et Mme Jos. E. Bérubé, St- 
Jacques, N. B„ famille Lauréat Ma- 
Emily Martin, Edmundston, Mime Al 
lenfant, Cabano, famille Esdras Du
bé, famille Maxime Michaud, Mlle 
phonse Sirois, Lewiston, Me, Mlle 
Juliette Giroux, M. et Mme Couil
lard, M. et Mme Albert Massé, Ste- 
Anne de la Pocatière, M. et Mme 
Alphonse Lévesque, Mont-Carmel, 
M. et Mme Laurent Thériault, fa
mille Philippe Bouchard, Mlles An 
nette, Lauret te et Léanne Malenfant 
Cabano, Mlle Joséphine Lajoie, Ca
bano, Mlle Lina Drapeau, Mlle Lu
cie Bouchard, M. Armand Coulllard 
M. Paul Vlel, Québec.

Nous réitérons à la famille en 
deuil l'expression de nos plue vives 
sympathies.

чIl est possible que la Nouvelle-Zé- 
land eet l'Australie fassent une vive 
concurrence au Canada pour le com
merce du bacon. Ces pays ont en
voyé des quantités croissantes de 
lard à la Grande-Bretagne en ces 
quelques dernières années. Différents 
procédés de conservation ont été 
mis à 1'
donné des résultats réellement bons 
est celui de la conglation, qui, s'il 
faut éen croire le dernier rapport de 
la Chambre de cmomerce de l'empi
re, ne dtériore en rien la qualité du 
produit.

On a essayé d'envoyer du bacon 
les essais n'ont pas donné de bons 
légèrement salé à l'état vert mais 
résultats, sauf lorsque ce bacon était 
transporté à l'état gelé à environ 
14 degre F. Et même à cette basse 
température, il y a eu de la perte 
même lorsque la conservation ne du
rait que six semaines. C'est, dit-cn, 
parce que la graisse de bacon con
tinue à observer de l'oxygène lors
qu’elle est gelée.

Dans les recherches expérimen
tales qui ont été faites, on a trouvé 
que la graisse de bacon fumé se con
serve mieux que celle du bacon non 
fumé, mais même le bacon fumé de- 
parce que le gras est devenu rance 
vient rance après neuf semâmes de 
conservation à 14 degrés F. La con
clusion qui se dégage de oes faits 
c'est que les procédés ordinaires du 
bacon vert légèrement salé à l'état 
gelé venant de l'Australie et de la 
Nouvelle-Zélande.

'9 f
Désirez 
maison 
Avez-vi 
voue en

ЖLes Vacances 

s’écoulent rapidement

w
VOTRE

SERVICE
I ■

is mais le seul qui ait
I

SetsAVECTENDERS p

DIGNITE Ai»1
LES MAMANS songent déjà aux dépenses qu’oc 

casionnera la réouverture des classes; si elles ont le 
sens de l’économie, elles épargneront considérable
ment, en profitant de nos offres.

Nous avons ample provision d’articles de clas
se, à des prix qui défient ceux des catalogues

NOTICE is hereby given that 
sealed Tenders for the sale of one 
carload of screened coal will be re
ceived by the under-signed for the 
Board of Trustees of the School Dis
trict No. 1 until Wednesday, August 
the 31st, 1932, at six o’clock, P. M.

Dated at Edmundston, N. B., this 
'6th day of August, A. D. 1932.

Donat L. DAIGLE, Secretary 
Board of Trustees, School

District No. 1

( Edmuu

s
CERCUEILS — DECORATIONS 

EMBAUMEMENT 
— CORBILLARD AUTOMOBILE — 

— AMBULANCE —
: 2fs-18 août

Є:л

CAHIERS
2 pour 5c |

J-ROBERT BOUCHER rc

Directeur de Funérailles — Embaumeur diplômé 
EDMUNDSTON, N.-B.7/ €J..

Téléphone 86-2 14, rue Canada
Feuilleton N

Une fois « 
prononça su 

—Oes pla: 
William Ber 

Elle se ti 
pant le tap 
blanc, elle s' 

—Ho! ma! 
min! De ce 
moi ne 
venger !

Elle gardi 
et s'abîma « 
tation. Son і 
sombrlssait
durs. Mais j 
rées s'en-tro 
mais un soi 
se Jouer 8111 
ment aval ei 
mie se déri 
sauvage écb 
pendant, de 
brilants, de 
lumineux e 
mura lentes

Importance des Substances 
Minérales oooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooooo

Corporation de Prêt et Revenu
Assurance financière pour la formation d’un capital.

Edifloe Quebec Power—Chambre 307—Québec
Capital autorisé.............
Capital souscrit et payé

La scinoe medicale a démontré 
qu'il est essentiel que le régime ali
mentaire contienn certaines subs
tances minérales aussi bien que des 
vitamines, et que, sans elles, il se
rait impossible d'avoir des dents 
saines, une ossature forte et une can 
té générale. On sait également que 
si les vitamines étaient absentes le 
corps ne pourrait utiliser les subs
tances minérales dans la construc
tion des os et des dents, quand bien 
même ces substances seraient pré
sentes en grandes quantitée.

Les plus importantes de oes subs
tances minérales sont le calcium, le 
phosphore, le fer, l'iode, le magné
sium et le sodium. Toutes cce subs
tances, de même que la plupart des 
vitamines, sont fournies en quanti
tés généreuses par les fruits et les 
légumes frais comme les tomates, les 
fèves, les pois et les framboises, qui 
sont maintenant si abondantes.

O npeut aussi se procurer

y'-'i, XCRAIE — pour tableaux noirs, à la boite ou en détail.
■

$ 100,000.00 
65,000.00JR

Comptoir de Papeterie Le meilleur encouragement offert à l’Epargne, par de» forme» 
de Placements variés. Prête à long terme, avec facilité de rembour
sement; intérêt aussi bas que 3 pour cent l'an; on prête 4 fols le 
montant du placement; capital fourni deux fols plus tét que tou
te autre comblnalaen de mutualité financière. Pas de confiscation 
d’argent, pas de risque de perte.

Prospectus mveyі sur demande 
Président: Charles Auger, secrétaire: De la Bndère Portier 
Vioe-Préetdent: Fortunat Gingras: aviseur légal: H.-Paul Drouin 
Trésorier: Alphonse Tardif.

“ LE MADAWASKA ” ALFRED B. PELLETIER
STATUAIRE 

Manufacturier et Marchand de 
Monuments et d'Epitaphes 

Pierre égyptienne — Granités

quantité suffisante de substances mi
nérales dans le régime alimentaire 
en hiver en f.-vsant maintenant des 
conserves et des confitures de fruits 
et de légumes frais pour les utiliser 
plus tard. П a été lémontné par des 
expériences que la composition mi
nérale de cee fruits ou de oes légu
mes n'est nul bernent chnagée au 
cours de la fabrication en conserves 
et en confitures.

E Rue de l’Eglise - - Edmundston, N. B.

ST-BASILE,
Co. Madawaska, N.-B.

1er sept. W.

Représentant à Edmundston, N. B.
18 Rue Bernier,

Heures de Bureau:6 Д 8 hres du soir
ÏOPOeeOOPrtflfleûOOOOOOOOPOOQOOOPOQPOe

Тії. 87-1.
3 Casier \U
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SPECIAL
Prix Réduits pour 

JUILLET et AOUT
NETTOYAGE ET PRESSAGE

$1.00Habits d’hommes
Paletots.................
Robes, Ensembles de Dames $1.00 
Robes en laine It 

Ensembles 3 morceaux . -1.00
Ensembles pour sport,

2 monceaux .

$1.00

.75
Contribuez à alléger le Budget 

de famille en prenant avantage 
de oes prix d’économie.

Vêtements recueillis et délivrés 
par toute la ville.

Le travail reçu par malle ou 
Express sera retourné payable sur 
livraison.

Complet pressés 50c

R. H. RICHARDS
27, rue de l’Eglise — Edmundston.

Service Rapide. Tél. 32-2

VAN BUREN

foMourtLAft
Un Accident d’auto

mobile peut vous coûter 
des centaines de piastres.

Soyez Prévoyants !
A^ssurez votre auto pour :

Responsabilités publi
ques—Damages aux 
propriétés—Colli
sion—Feu & Vol.

La nouvelle loi. des responsabili
tés financières pour les automobi
les du Nouveau-Brunswick, est 
très sévères. — Ne prenez pas la 
chance de péroré votre license.

G. T. KENNEDY
Assurance générale

89, rue de l'Eglise — Edmundston.

im Iv.sfumant, 
vomy trouverez

la preuve,!
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Avocat Collecteurs

Credit Guarantee
Percepteurs de 

Voe Crédite en souffrance

A.-P.-Noel
McLAUGHLIN
Avocat — Notaire

39, rue Csmada

Edmundston, N.-B.
C. P. : 734 — TéL : 323

Correspondance française

Campbellton, N.-B.

Architectes

BEAULE & M0R1SSETTE
ARCHITECTES

tPBCIALITES: Edifice* publics et religieux,
constructions à réprouve du feu.

ALBERT MORISSBTTBOSCAR BBAULB
A.A.P.Q. & R.IC.A.

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC
B.A.A. A.A.P.Q Ж.І.С A

AvocatAvocat

J.-E. MICHAUDAlbert J. DIONNE
M. L. P.B. A.

Notaire Public
Edifice LONG

Edmundston, N.-B.
Palais de Justice

Edmundston, N.-B.

AvocatAvocat
F. Dodd Tweedie M.-D. CORMIER

MP., C.R., MA.

Notaire PublicEdifice LONG, 
rue Canada

0 U C. P. : 9 — TW. : 42
Edmundston, N.-B.Edmundston, N.-B.

... ' '
;

_____

a

■
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W, Clarence McNiece
Comptables

P. Lansdowoe Be.jrea

BELYEA ET MCNIECE
COMPTABLES LICENCIES 

Dans La Province De Québec Et Au Canada
Auditeurs Pour La Ville de Campbellton 

Les Comtés De Restigouche Et Gloucester, N. B.
Bureau: St-Jeane — Moncton, — Campbellton, N. B.O G

Dr A. M. SORMANY
RAYONS-X — TRAITEMENTS ELECTRIQUES

DE TOUTES SORTES

Heure» de bureau •—
g heure» » midi — 1 hre M hree ae l’aprèe-midl 
_7 à 9 heure» du soir ou par rendez-vous.

3000000000000000Oooooooooooooooooooooooooooooooo»

BUREAU DE FLACEMENT:-
Ddsirex-voue un emploi comme aervante dan» un hôtel ou 

votre nom et vo» références.maison privée? Donnes-nou*
Avez-vous besoin d’une bonne servante? Noua pouvons

trouver avec de bonne» qualifications.vous en
ARTICLES D’ECOLE 

Cahiers — Crayons — Sacs d’Ecole 
Sets de Mathématiques — Livrœ dhistotre 

PIPES — TABACS — CIGARETTES

PHILIPPE MONETTE,
.................N.-B.
0000000000000°°°Q^owôoSÎSùitwôôooooooooo"1

1 Cartes d’Aff aires"]

X
Z

t

:

MADAWABXA EDMUNDSTON, N.-B., 25 AOUT, 1932.

ЬA PETITE) 
еЛНАВІБННЬ

Roman Canadien Inédit, par 
J. M. LEBEL

Edouard Oarand, 1428-31,Tou* droit* rétervi», 1980. par
rue ste-SUsabetH, Montréal, P. Q. ой Von peat it 

volume* au prix de 25 *om chacun.procurer ce*
Par la Poete: 80 tou*.

eu quelque peine à suivre le travail 
de sa pensée diffuse :

—Oh! si cela était !.. 61 mes
Si ce

Feuilleton No. 17
Une fois encore elle s'arrêta et 

prononça sur un ton concentré :
A —Ces plans Je parie que c'est 
“ William Benjamin qui les a !

Elle se tut, réfléchit, puis, frap
pant le tapis de son petit soulier 
blanc, elle s'écria :

—Bol malheur! malheur * Benjs- 
mtn! De ce soir, c'est ente» lui et 
mol ne serait-ce que pour me 
venger I

Elle garda de nouveau le sUenoe _Q. Qn w > motif de
et s'abîma dans une violente meut- de Pierre Lebon
tatlon. Son front laiteux <* 8'“" Le motif 7 Je le connais, mol. ce
sombrlsaait en ae creusant de № ^ ^ №lw , Je sais
durs. (Mais peu à peu ee* lèvres ser . ірошта^я «avoir pourquoi *jc- 
nées s'entrouvirent, un sourire , d^u de sob bétel I .
mate un sourire féroce, cruel, parut „од qu'un mot à dire pour
se Jouer sur ces lèvres qui un mo- д ^ l'expüoation de
ment avaient blanchi, sa phj^iono- 0Oudalne et mystérieux dispari- 
mie se dérida, et un* sorte* Joie Uon ^ ^ ,... A l'ftétel Amé- 
sauvage éclaira tout son visage. Ce rjeetaj date» la sarde-robe d'une 
pend»1*. —SlSÜ? chambre -il y a un cadavre I... Oc

TmU 1.

soupçons étaient justes!
William Benjamin n'était pas plus 
Benjamin que Mise Jane n'est Miss 

Oui, si cela était ainsiS Jane I
que Je le pense, quelle superbe ven- 
gence ne tirerai-je paa en commen
çant par mettre en oeuvre la sug
gestion de Button I. Oui, oui, plus 
}'y pense, plus Je trouve que cela 
gthanncutee I.

Elle ricana et poursuivit :

mura

U
-
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U MAISON... ce (Consacré au 8. Coeur deLIVRET Nouvelle lune, la 2.
Premier quartier. U B,
Pleine lune, le 15,
Dernier quartier, le H 
Nouvelle lune, le 81.

1|L| 8. Pierre aux Liens.
2|M| 8. Alphonse de L..
3|M| Invention de 8. Btienne.
4|J | S. Dominique
6]V| N.-D. des Neigea
6|8| Transfiguration de N. S.
7|d] ХПе ap. Pont. Л. Oajetim 
8'L! S. Cyriac 
9|M| 8. J.-B. Vianney 

10 |Mі S. Laurent 
11U I 8. Tibumce et St» Bu*.
121V| 8te Claire 
13|S| S. Hipolyte
14 Грі XUIe ap. Pent, ë. Mueèbe
15 L- Assomption de ta’В. V. Merit9 
16|M| 8. Joachim
17|M| S. Hyacinthe
18 |J | S. Agapit
191V| S. Jean Eudes
20 Si Jeûne. 8. Bernard
21,01 XIVe ap. Pent. Bol. de l’Ase.
22 L 8. Philibert; 8. Zotique 
23|M| S. Philippe de Bén.
24 IM! 8. Barthélemy 
25! J I 8. Louis de France 
26 V| S. Zéphirin
27,3| S. Joseph Calasanz_________
28 D XV e ap. Pent. S. Augustin 
29~L< Décollation S J-Bap. ~
30 'М: 8te Rose de Lima
31 M S. Raymond Nonnat. y

Tel et le titre de mon nouveau

Avant d'aller prendre quelques se
maines de repoa, j'ai eu grand plai
sir A le composer pour le» ami* et 
fidèles lecteur» de la Croix.

Ceet un livre de nouvelle*.
Lee unes sont
Les autres ont été 

la faveur du public.
L'ensemble est pittoresquement il

lustré par le crayon, plein d’hu
meur, de ce. vieux - Montmartrois de 
Glgnoux.

Bref — vous le constaterez vous- 
mêmes, —- le livre se présente bien ; 
tt, pour lui, la Bonne Presse, royale
ment, a étrermé des caractères qui 
feront plaisir aux yeux fatigués des 
générations modernes.

— o —

Et, maintenant, confessons-nous.
J'avoue avoir hésité à le compo

ser, cet ouvrage.
J'en ai tant fait déjà !
Cest le vingt-deux ou le vingt- 

troisième
Je suis un mauvais père. Lorsque 

J'ai fini un livre 
bie nhL relu 
donne un grand coup de pied: "Va- 
t’en ! ”

Aujourd'hui, en regardant méti
culeusement ce dernier-né, J'avais 
le sourire qu'on a pour le bnjamin.

Et je me disais: "Ce serait tout de 
même dommage que telle histoire ne 
survive pas ”

Wm
\Bébé voue éveille-t-il, en pleurant, la 

nuit? Est-il capricieux? Pâle? Pèee- 
t-il au-dessous de la moyenne? Notre 
livret, faisant autorité sur le Bien- 
Etre de Bébé, voue aidera. Les mères 

ent de n’avoir pas connu plus 
tôt le “Bien-Etre de Bébé”, utiles 

épargnant tant d’ennuis, 
exemplaire, franco, utilisez

Vinédites.
PAT

eé etPoî
ce coupon.
/ The Borden Ce., Limited, Toroate, Ont.
І ІИ George St., Toronto. Ont.
I Messieurs, Veuillez m’expédier, gratia, an ex- 
I emplane du livret "Le Bien-Etre de Bâté.”

hr. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

"Réflexions d’après Voyage”

LES SCANDALES 
DE TOUS LES JOURS

Je ne saie plus !

quand je l'ai 
re-relu. je lui

Les tètes légères flottent dans l’air

Dans un recent voyage à travers 
la province, il m’a été pénible de 
constater lé* peu de scrupule et de 
sans-gêne qu’apportent nos 
gantes", nos soi-disant "filles de 
choix”, revêtues du “pyjamas" ou de 
la “culotte” pour leurs promenades 
d’après-midi, aux yeux des jeunes et 
des vieux, tout ébioùls de la chose.

Je me demande pourquoi il est si 
facile dans nos paroisses d'organi- Reconnaissante, Mme C. écrit: "La 

avec succès une ligue de hockey, première dose de vos merveilleuses 
une ligue de base-bail, alors qu'il est Carters Lotie Liver P,Ils m ont pro- 
4" d'organiser une "Ligue Fé К«4±£Ге„,а^“ 
mlnine qui ait le courage de reagir Etant PUREMENT VÉGÉTALES, 
contre les modes indécentes. |cs Petites Pilules du Dr Carter pour

Il faut 1 avouer, dans nos villes le Foie sont un tonique doux et efficace 
naissantes et nos jolies paroisses, 'e pour le foie et les intestins. Sans égale 
mal est tellement apparent qu'il contre Constipation, Aridité, Maux de 
guette à tous le coin de la rue, avec Tête, Vilain Teint et Indigestion. Pqts 
les apparats les plus subtils, et les rouges, 25c. et 75c. partout. Exigez 
plus dangereux. •es Carters.

Toutes savent pourtant que les mo 
des indécentes font des femmes des 
tentations vivantes et les toilettes 
immorales diminuent à vue d’oeil la 
délicatesse, le plus beau charme de 
la femme Celle-ci n’envisage pas 
comme elle le devrait le point de 
vue de ses responsabilités.

-ous les membres oui 
la société humaine vivent dépen
dants les uns des autres, et aucun 
n'a le droit de mander de respect 
à la vertu des autres лі d'être pour 
eux une occasion de chute.

Les écervellées qui circulent à de
mi-nues devant les yeux de tous.
Jeunes et vieux, se rendent-elles 
compte de la gravité de leur condu:- 
te, des conséquences runestes d» tels 
scandales, de l'opinion bien piètre 
aux gens qui se respectent et res- 
qu'elles fournissent sur elles-mêmes 
pectent les autres? Non! Et. s'en 
rendraient-elles compte, qu'une bon
ne partie n'en voudraient pas réa
gir, et continueraient de se faire des 
sujets de perdition.

Mais, il a été dit: "Milhcur aux 
scandaleux et aux scandaleuses"

Oaétane.

"élé-

Bilieuse des Journées En
tières, Jusqu’à ce qu’Elle 
Prît les Pilules Végétales

l
:

J'ai dit le mot qui explique toutes 
les tendresses paternelles: Se sur-

8e survivre en un fils de l'es
prit celui qu'on crée tout seul 
celui dont on est responsable, depuis 
la première ligne Jusqu'à la derniè
re celui qui est “vous" trahi 
par personne 

Que voulez-vous ! Voyageur 
d'un long voyage, on rêve de ne pas 
partir tout entier Non omnis mo
rtar

Faite pour l'immortalité, nous n'ac 
copions la mort, ni pour nous, ni 
pour notre pensée, qui est le meil
leur de nous-même.

Aussi, la question que tout écri- COIN DE LA BONNE 
CUISINIEREvain se pose, d'une manière plus ou 

moins avouée, est celle-ci :
Une de mes oeuvres me survivra- 

t-elle ?
Et laquelle ?
—Vos romans

FRUITS EN CONSERVEScomposent
Pommes. — Lavez, épluchez et 

plongez dans de l'eau faiblement sa
lé epour emoécncr la décoloration. 
Faites blanchir une minute et de
mie. Plongez dans l'eau froide. Met
tez dans des bocaux stérilisé* et re
couvrez avec de l'eau ou du sirop 
clair, une tasse de sucre, quatre tas
ses' d’eau, jusqu'à ce qu'ils débordent 
Bouchez à moitié. Stérilise* soixan
te minutes.

me disent les
uns.

—Vos nouvelles me répondent 
les autres.

Et on ne veut pas penser à la troi
sième réponse possible.

On fait alors comme Dieu qui jette 
en surnombre, les semences à la 
terre On sème à pleines mains

à torn ke vente, vec l'espoir 
tenace qu'un peu de vous-même 
continuera de fleurir dans une terre 
hospitalière .et parfois inconnue

Nul n'est prophète en son propre 
pays

Compote de pommes. — Lave*, vi
dez et faites cuire les pomme» avec 
une petite quantité d’eau Jusqu'à ce 
qu'elles soient molles. Presses par 
une passoire et mesurez une demi- 
tasse par deux tasses d'eau. Mettez 
dans ds bocaux chauds stérilisés, 
bouchez ces bocaux à moitié et sté
rilisez pendant douze minutes. La 
compote de pommes en conserves 
doit être servie froide autant que 
possible.

Com ben de fois, dans ma vie sa
cerdotale — et que de confrères peu 
vent en dire autant, — j'ai été sur
pris du travail d'un article du mal 
que parfois il empêcha 
dont, à mo nissu, il fut le promoteur.

C’est là où l'on touche du doigt 
l'incalculable puissance de la pres- 

Ià aussi, toulte la responsabili
té qui pèse sur les épaules de l'é
crivain.

La plume est un immense sacer
doce.

Ne Jamais fausser une âme.
Ni plus, ni moins 

François de Sales
Elargir sans cesse le rayonne

ment de la cérité
Et voici la vraie raison objective 

de ce livre 
cent coudées, toute préoccupation 
personnelle: Faire le plus de bien 
posible
grand nombre des petite qui en ré
clament Л-

J'ai entendu, un jour, le P. Hé- 
nusse citer cette belle pensée d'un 
uleur anglais :

. Si tu peux être une étoile dans

LA LECTURE DES NOTESdu bien
—De plus mal en plus mal. L'au

tre mois tu étais avant-dernier et 
maintenant tu es dernier.

—Mais papa, ce n'est pas ma fau
te, le dernier est malade!

Groseilles. — Lavez et trie* les 
groseilles, tassez-les bien dans des 
bocaux stérilisés et recouvre* avec 
un sirop bouillant, une tasse de su
cre, deux tasses d'eau. Bouchez par
tiellement, stérilisez seize minute*.

I

Puisse ce livre le remplir !
Qu’il aille chez beaucoup 
Qu'il trouve son petit coin au mi

lieu des meubles amis 
Qu’il soit une joie de vacances 
Qu'il vous aide à vous évader d'un

Qu'il vous fasse du plaisir, e: sur
tout du bien

іPrunes. — Lavez, triez et tassez 
dans des bocaux avec du sirop bouil
lant deux tasses de sucres, une tasse 
d'eau, bouchez partiellement et sté
rilisez vingt minutes.

disait saint і

j

celle qui dépasse, de Pêches. — Blanchissez les fruits 
doux minutes, plongez dans de l'eau 
froide, enlevez les peaux, coupez en 
moitiés et tassez dns des bocaux sté
rilisés. Remplissez les bocaux avec 
u snirop bouillant, une tasse de su
cre. deux tasses d’eau. Bouchez par
tiellement et stérilisez seize minutes.

Donner le pain au plus
Je ne suis pas l’étoile
Je he suis pas le feu sur la mon-

Mais j’aimerais être la lampe 
dans la maison dans votre mai-

PLUS DE CAS, 
SOMMEIL PROFOND

le ciel ! la lampe qu'on prend qu'onSi tu ne peux pas être le feu sur 
la montagne, sois la lampe dans la 
maison celle qui est toujours là 

celle qui vous attend le soir, a- 
près 1 aprose de la journée 

Voilà ce que j'aimerais être 
Ce que je serai peut-être un

Garde V. Fletcher dit: "Le gas 
d'estomac me gonflait tant que je 
ne pouvais dormir. Une cuillerée 
d’Adlerika fit sortir tous ces gas et 
à présent, je dors et Je me sens bien. 
Raymond Brcau. Pharmacien. W-3

— o —

Cette pensée m’a paru si belle que 
j'y al pris le titre de mon livre :
LA LAMPE DANS LA MAISON. 

Quel doux et Journalier program-
peu pour vous

Pierre L'ERMITE

étant gens de bonne éducation, de 
refuset; cette honnête hospitalité. 
Alors, selon votre souvenir, ce lo
gis ?

—Selon mon souvenir et le vôtre, 
cher Maître, il faudrait croire que le 
présent logis à, pour une seconde 
fois en notre vie, été mis à notre 
disposition par oette bienveillante et

—Si tel est le cas, Maître Tonnerre 
hospitalière hôtesse qu'est la police, 
nous tâcherons de nous souvenir 
que nous sommes aussi gens de hau
te gratitude, et nous reconnaîtrons 
que notre digne hôtesse a droit à 
tous nos remerciements et à notre 
dévouement.

'■* le silence.déjeuner ?
—Que non, répliqua Tonenrre 

un accen: non moins railleur. Nous 
étions bien sûrs que votre très aima
ble hospitalité ne se bornerait pas 
uniquement à la couchée

Pour expliquer la situation peu 
confortable dans laquelle Alpaca et 
Tonnerre se trouvaient ce matin-là 
il faut revenir à ce moment où les 
m land tins aux pages de Miss Jane 
s’apprêtaient à visiter les goussets 
de nos deux amis. Et si les deux ma
raudeurs ne mirent pas leur projet 
en oeuvre, c'est pour la bonne rai- 

qu'ils en fiuent dissuadés par 
l'approche d'un gardien de la paix.

Celui-ci d elol naperçu les corps 
immobiles des deux compères. Il s'ar 
ré ta très ému. Qu'est-ce que cela 
voulait dire? E n'osa pas approcher 
dvantage, mis il considéra les deux 
hommes avec un oeil soupçonneux 
revêtit une expression d'épouvante. 
Il recula de quelques pas en por
tant ses mains à ses yeux, comme 
s'il eût voulue échapper à une vision 
affreuse. Puis il grommela une in
vocation à quelque saint probable
ment ennemi des spectres et des fan
tômes, tourna sur se» talon* et par
tit dans une couree rapide.

t 1
—Nous savions aussi, cher mon

sieur, dit Alpaca à son tour d’une 
voix très narquoise, que vous ne 
pouviez avoir l’impolitesse de venir 
nom souhaiter le bonjour sans nous 
offrir quelque chose à votre table. 
Nous vous remercions à l’avance.

Le porte-clefs ricana.
—Merci, répondit-il. de Ja bonne 

maison. Voici donc votre déjeuner 
opinion que vous avez des gens de la 
à nous tosu deux 
rez des nouvelles !

Et ce disant, il passa son bras en
tra les barreaux de la porte de fer, 
lança un morceau de pain à Ton
nerre, puis u neutre à Alpaca.

—Merci bien, cher ami, dit Ton
nerre, de cet excellent petit déju- 
ner.

—Four ma part, Je promets en son 
nom un beau cierge à saint Tonnerre

vous m'en di-
\mon patron.

—Et moi, -une chandelle toute neu
ve à saint Alpaca. Prenez ça en 
bonne note, Mettre Tonnerre.

Un cliquetis de cleft, une porte 
ouverte et refermée avec grand bruit 
d ferraille et un pas dur interrom
pirent brusquement oet entretien.

Un individu, dans l'uniforme des 
porte-clefs, apparut dan* la pièce 
adjaçante. A travers le* tiges de fer 
de ja grille le» deux amie virent cet 
homme. B portait sous un bras une 
petite boite de fer-blanc qu'il poea 
précieusement sur une table. De la 
boite il tira deux tranche* de pain 
de couleur douteuse, puis il s'appro
cha de la grille.

E s'arrêta, pencha la tête en avant 
et dan* la clarté incertaine qui ré
gnait lans la cellule 11 jeta 
gard moqueur. Car. là, il vit deux 
ombre* humaine* 
sur un méchant matelas gisant sur 
les dalle*. Un 
lev deux ombre* silencieuses. Pute û 
dit sur un ton railleur :

—Vous allez nous gâter, fit Alpa
ca.

Un peu plue loin, il tourna sur 
une rue transversale, et arriva bten-

—Il nous prend pour des princes ! 
gouailla Tonnerre.

Et il partit d'un rire aigre. 
—Surtout, fit observer le porte- 

clefs, n'allez pas manger trop et 
crever d'indigestion !

—Soyez tranquille, cher Monsieur, 
rétorqiià^Tonnerre, nous ne sommes 
pas sujets <mx indigestions à pareille 
table. Mais si, par hasard, il arrivait 
que nous crevassions de ce mal con
tre lequel vous voulez bien nous met
tre en garde, nous et notre gour
mandise, je souhaite pour vous la 
crevaison par la faim !
U nrire moqueur répondit à ces 

l parol^pbe Tonnerre, puis le même 
I tonfit de porte sonnant la ferraille 

voue ne dédaignera* pas un petit*»* fit entendre, et tout demeura dans

tôt devant la devanture illuminée
?d'une boutique de drogues.

Il s'arrêta une demi-minute pour 
reprendre vent, puis il ee rua sur 4a 
porte qu'il ouvrit violemment et se 
jeta comme un fou dans l'intérieur 
de la boutique. Du fond de eau la
boratoire le droguiste accourut, ter-

m-кШ
rifté .croyant que de* bandit* ve
naient lui donner l'assaut Mate dé
jà le policemen vociférait ce* psro-côfce à côte
les :

—Deux hommes _
Fifth Avenue téléphone* à Г hô
pital !

t, il considéra

—Je suppose, mes bon* mis, que
(A suiw«|

]

Air FOYER
J’ai été un homme, ce 
qui signifie un lutteur 
Goethe.

La fausse modertie est 
le dernier refinement de 
là vanité. — La Bruyère.

Fleurs Naturelles 
pour toutes occasions

V
TOUT PASSE...

CAMBER :
f- Le soleil s'est couché ce soir dans les nuées ;

Demain viendra l'orage, et le soir, et la nuit ;
Puis l’aube, et ses clartés de vapeurs obstruées ;
Puis les nuits, puis les jours, pas du temps qui s'enfuit I

THE FLORIST 
Woodstock, N. В.

Telephone No. 17-21

Toutes commandes seront ex- 
pédiées avec promptitude.

Toits ces jours passeront ; ils passeront en foule 
Sur la face des mers, sur la face des monte.
Sur les fleuvesjl'argent, sur les forêts où r&ale 
Comme un hymne confus des morts que nous aimons.

4

SERVICE D’HYGIENE 
DE L'ASSOCIATION 
MEDICALE CANADIENNE Et la face des eaux, et le front des montagnes,

Ridés et non vieillis, et les bois toujours verts 
S’iront rajeunissant ; le fleuve des campagnes 
Prendra sans cesse au mont le flot qu’il donne aux mers.

La pomme
La pomme occupe une place éle

vée comme aliment. La science et 
le goût populaire sont d'accord sur 
ce point, même si du point de vue 
scientifique, “une pomme par jour 
éloigne le médecin".

Nous nous ne rendons pas tou
jours compte que l'eau entre la com
position de la plupart de nos ali
ments. Presque tous les légumes et 
les fruits sont composés d'eau nads 
la proportion de 90 pour cent; les 
patates bouillies sont de 50 pour cent 
et la pomme de 80 pour cent.

La pomme, comme la plupart des 
fruits, possède beaucoup de qualités. 
Elle est de grande valeur au point 
de vue de la nutrition. La pomme 
contient, d'abord, de l'amidon, et à 
mesure que le fruit mûrit, cette subs 
tance est changée en sucre, donc la 
pomme mûre ne contient que très 
peu d'amidon. Ces substances su
crées sont facilement digérées, et la 
pomme en retire 
tritives.

La pomme verte n'est pas facile à 
assimiler et peut causer des trou
bles digestifs, mais le fruit mûr sert 
de laxatif. E faut tout manger le 
fruit: la peau facilite l'élimination, 
et l'on nous dit que la propre saveur 
de la pomme se trouve tout près de

La pomme, comme la plupart des 
fruits, donne une réaction alkaline. 
Le sang est alkalin, et il a besoin de 
conserver cette propriété pour qu'il 
puisse recevoir l'acide carbonique, 
résultat de la combustion, et l'op- 
porter ux poumons où il l'échange 
pour l'oxygène.

La saveur de la pomme nous plait 
mais de plus, nous nous faisons du 
bien à nos dents et à nos gensives 
en les mangeant. Pour prendre une 
bouchée et la mastiquer, nous nous 
servons de nos dents; nous nous les 
nettoyons .et nous nous stimulons 
'les gensives. La mastication fait ex
ercer les dents qui. autrement, pour
raient cariées en étant trop peu usi
tées.

Les fruits sont une bonne source 
de vitamines et de sels minéraux. Ils 
so tnaux rangs des aliments que 
nous appelons “aliments de protec
tion" parce qu'ils fournissent- au 
corps des substances qui sont es
sentielles à la santé Nous pouvons 
les manger à l'état naturel, donc les 
pas exposées à la cuisson qui peut 
vitmines qu'ils contiennent ne sont 
les dtéruire. Les pommes peuvent 
être consrvées crus pendant des 
mois sans leur enlever leur conto
rt ude vitamines.

La pomme est une des meilleurs 
fruits. Elle est nourrisante, elle con
tient des vitamines en grand nom
bre, elle possède des propriétés laxa
tives, et elle aide à maintenir l'al- 
kalinité du sang. De plus, la saveur 
en est délicieuse. Mangeons les pom-

Pour questions au sujet de la santé 
en général, écrire à l’Association 
Médicale Canadienne, 184 rue Col
lège, Toronto. Une réponse per
sonnelle sera envoyée par écrit

Mais moi, sous chaque jour courbant plus bas ma tête, 
Je passe et refroidi sous ce soleil joyeux,
Je m’en irai bientôt au milieu de la fête,
Sans que rien manque au monde immense et radieux !

►

Victor HUGO
—J

GRAND-SAULT Mme André Lévesque et ses trois fils 
sont actuellement en promenade à 
Berlin, N. H., chez des parents.

—M. et Mme Frank Richard de 
St-Léonrd, étaient à Grand-Sault la 
semaine dernière, à l'occasion de la 
mort de leur soeur, Mlle Jeanne Cas-

(D. N. C.)
—M. et Mme Arthur Rioux de Li

mestone, ainsi 
fants, étaient en visite 
chez M. Jack Rioux.

—M. et Mme Alcide Violette de 
Fort Fairfield, ont passé le diman
che chez M. Lévite Violette.

—M. A. D. Jonah, de Sackville, au
trefois principal de l'Ecole publique 
de Gr.-8ault. était en ville jeudi.

—Mme Armand Leclerc de Drum
mond, passe une huitaine en prome
nade chez M. Jos. Cormier. 1. Accomplissez en premier lieu le

—M. James Day est parti vendre- j travail le plus ardu. Le travail facile 
di pour aller visiter ses parents à ( est un vrai plaisir.
Vancouver. I 2. Ne craignez ps la critique — cri-

—Mlle Berthe Burgess, étudiante tiquez-vous vous-même souvent. ^ 
garde-malade à l'Hôtel-Dieu de| 3. Soyez heureux et réjouissez- 
Campbellton, a passé deux semaines vous du succès des autres. Etudiez 
en vacances dans sa famille.

—Mlle Noela Rioux a passé une
semaine en promenade chez des a- ' par vos répugnances Les acides dé- 
mies à Rivière-Verte. tériorent les meilleurs tissus.

—M. et Mme Bruno Laforêt et 5. Soyez enthousiaste, c’est conta- 
leurs enfants, ainsi que Mlle Alice gieux.
Côté et so nfrère Alfred, se sont 6. Ne vous imaginez 
rendus à Campbellton dimanche, 
chez des amis.

—M. et Mme S. Lajoie, M. et Mme 
J. Lévesque et M. Wm Vasseur, ont 
fait un voyage à Skiff Lake, diman-

que Іецгз deux en- 
dimanche

Dix Commandements 
pour l homme

d’affaires

propriétés nu-

leurs méthodes.
4. Ne vous laissez pas influencer

pas que le 
succès se confine à faire de l'argent.

7. Soyez loyal et accomplissez au 
moins une bonne action chaque jour 
de l'année.

8. Honorez votre supérieur II doi 
У avoir une tête dirigeante dans tou
te entreprise.

9. A^ez confinée en vous-même et 
rendez-vous en dign-2.

10. Rendez votre travail agréable 
en laissant pénétrer des rayons de

(Adapté du "Drop of Ink" de Cha 
lie Holmes.)
"Les Affaires”.

—M. et Mme Emile Lavoie de Ri
vière-Verte étaient à Grand-Sault, 
dimanche avec des amis.

—Mme Félix Charest et son fils, 
Paul, ainsi que Mlle Langen, Mme 
A. McMillan et Mlle Hélène Charest 
ont fait un voyage à Woodstock, di 
manche chez des amies.

—M. et Mme Joe. Cormier,ainsi que

CE REPAS ECONOMIQUE
profite à d'autres, aussi . .

Le blé employé pour le Shredded Wheat est le 
principal produit du Canada. Et cet aliment de 
famille coûte si peu. Mangez du Shredded Wheat 
tous les jours, et vous rendrez service au Canada.

SHREDDED 
WHEAT ІВвЕовкт

LEURS TYRANS

ihmà12 GROS BISCUITS 
DANS CHAQUE BOITE

—Monsieur le Directeur, ma fem
me m‘a dit de vous demander une 
augmntation 

—Cest bien 
m femme si je puis vous la donner.

je demanderai à
FAIT AU CANADA • DE BLE CANADIEN • PAR DES CANADIENS

Miss Jane venaient de s'&bscurcir 
L'Avenue demeurait déserte. Les 
deux individus jqui reprenaient ha
leine, parurent se consulter du re
gard, et tous deux clignèrent de 
l'oeil vers les deux compères, 
goguenard :

-Est-on si bêtes que ça ? On 
est payés, oui mais on pourrait 
se payer davantage !

—Et ces deux-là, répliqua l'autre 
ont l'air assez copés.

—Moi, je me dis qu'on ne visite 
pas les grandes maisons avec des 
clous dans ses poches !

—Il est certain que ces deux cuis 
tree ont mieux que des clous !

—A moins que les Jolis doigts de 
là-haut n'aient précédé les nôtres ! 
ricana le premier des deux çhena- 
pans.
il pourrait bien passer des voleurs !

—Il faut nous en assurer. Et puis,
—Tu as raison, fouillons-les !
Les deux individus promenèrent 

un regard circulaire sur les lieux 
puis, ne voyant personne dans ies 
alentours immédiate, se Jetèrent sur 
les deux dormeur*.

Mais au même instant un pas 
lourd et sonore résonna. Les deux 
inconnus se dressèrent à demi pour 
inspecter la rue. Pas bien loin de là 
se profilait la silhouette d'un police
man, et ce policeman venait vers le 
Métropolitain Apartments.

—Canaille ! gronda l'un des in
connus avec un geste de colère à l'a
dresse du policeman.

—Oui, Cest le voleur qui s'en 
vient ! ricana l'autre.

—Circulons ..
Et jugeant qu'ils n'auraient pas 

le tempe d'accomplir leur charitable 
besogne, le* deux sacrispants dé
campèrent, ee glissèrent le long des 
maisons et se perdirent bientôt dans

la nuit.jeune fille, décidément ce capitaine 
Rtitten est un véritable génie du 
mal !

Puis, tout à coup, elle s'immobilisa, 
ses yeux se fixèrent comme sur une 
vision lointaine, et ses lèvres gron
dèrent cette menace :

—Gare à toi, William Benjamin !
Un frisson convulsif la fit trembler 

des pieds à la tête, puis elle courut 
à l'arcade, en écarta rudement les 
draperies et cria :

—Votre besogne est prête, vous 
autres ! A l'oeuvre !

A ce commandement impérieux 
deux hommes se dressèrent derrière 
les draperies 
aspect fort peu recommandable, de 
œs gens que notre société n'aime 
pas à tolérer dans son sein.

Miss Jane leur indiqua les deux 
compères.

—Vous êtes payés ,dit-e!el d'une 
voix dure

Les deux hommes firent entendre 
un grognement sauvage et s'élan
cèrent.

Ils s'emparèrent d'abord d'Alpaca 
l'un prit les épaules, l'autre les 
pieds. Ils sortirent du salon, traver
sèrent Гanti-chambre et gagnèrent 
le corridor. Tout était désert et si
lencieux. Ils descendirent par l'esca
lier de service leur fardeau, et bien
tôt, sans avoir rencontré âme qui 
vive, ils se trouvèrent dehors.

La rue était déserte, car il était 
plus de deux heures de nuit.

Alpaca, toujours profondément en 
dormi, fut jeté par les deux homines 
sur le bord de la chaussée.

Les deux hommes remontèrent à 
1‘appartement de Miss Jane. Cinq 
minutes après, Maître Tonnerre, ryü 
n'eût pas cédé son bienheureux ron
flement pour un paradis, reposait 
auprès de son cher camarade.

Là-haut, le» croisées illuminées de

XI
LA REVANCHE DE MISS JANE

—Dites-moi donc, cher maître de 
mon coeur, comment vous trouvez 
ce matin, notre nouveau logis ?

—Je le trouve un peu froid 
grelotte. Maître Tonnerre. Il est aus
si quelque peu étroit

—Et sombre 
pas ?

—Ce se comprend: pas la moindre 
fenêtre pour nous montrer le jour !

—C'est vrai, aucune fenêtre à no
tre singulier logis. Mais, par contre, 
cette jolie porte faite de bonnes et 
solides tiges de fer nous garantit de 
tout attntat contre notre gousset.

—Je crois, en effet, que nous som
mes ici en sûreté.

—Et avec tout le confort d'un ap
partement dégarni.

—Heureusement que lse bonnes 
gens qui ont effectué le déménage
ment du mobilier ont eu la noble et 
charitable inspiration d'oublier ce 
matelas.

—Oui, heureuesement; car, sans 
ce matelas, nous aurions à coup sûr 
les côtes en marmelade.

—Ah! ça, dites donc, Maître Ton
nerre: Jadis il me semble avoir vu 
quelque part et habité un apparte
ment ayant quelque curieuse analo
gie avec ce logement.

—Il me semble très Justement et 
trèj véridiquement. Une foie, à Daw 
son City, que nous bûmes sans dé
fiance d'une certaine liqueur très 
malfaisatne, — liqueur qui nous fit 
perdre nos deux équilibres, — deux 
braves policemen nous tendirent les 
bras et nous offrirent l'hospitalité. 
Vous en souvenez-vous ?

—Oui, nous nous gardâmes bien,

Je

ne trouvez-vous

deux individus d'un

Faites donc et vite !
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VOS ENFANTS 
FOUR L’OUVERTUREж
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Nous Sommes prêts pour la Visite 
de nos Jeunes Amis
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Vos Enfants Aiment à Etre 
Bien Mis à l’Ecole ou au College

Voici revenue l’époque où les mamans soucieuses d’économi
ser — viennent à notre magasin pour acheter les vêtements de
leurs enfants. __________________

Nous sommes préparés pour l’occasion. Notre assortiment est 
complet et les prix de SAM FÜHRER sont toujours ceux qui vous 
assurent la plus complète satisfaction.

INVITATION CORDIALE A TOUS :
ECOLIERS — ECOLIERES — COLLEGIENS 

FILLES PENSIONNAIRES

8 9
<%l' La réputation de nos marchandises n’est plus à faire et les pa

rents savent que la plus grande économie se trouve dans la qualité 
du vêtement qui dure plus longtemps.

Les mamans trouveront chez KASNER, à bons prix, tout ce 
qu’elles ont inscrit d’avance sur leur mémoire, qu’il s’agisse d’ha
biller le bambin qui doit commencer l’A. B. C., ou le collégien qui 
est déjà exigeant sur le choix de ses cravates ou la grande fille qui 
se dirige vers le couvent ou l’Ecole Normale.

BIENVENUE A TOUS A NOTRE MAGASIN

'ЙШïWmWÊÊ1І8Я1 і
- ‘ !

w
/ :

Щ.Sam FührerI
ЩІ 'a

“The Store of Quality Clothes”
ч 8I. KASNERChaussez vos Enfants à des Prix Réduits “The Home of Good Clothes”

Il n’y a pas d’Excuses à 
présenter, Mesdames!

■
Nous avons la réputation d’exceller dans 

la valeur des chaussures pour garçons, fillettes 
et enfants. — Les mamans bénéficieront de 

jJVj, PRIX SPECIAUX à notre magasin à l’occa- 
tçiy sion de l’ouverture des classes.

Nous avons également des Habits pour garçons et un joli lot 
de Robes pour filles et fillettes, à des prix attrayants. — Aussi bas, 
sous-vêtements et autres articles de lingerie.

DEMANDEZ LE PRIX DE NOS VALISES POUR 
PENSIONNAIRES

Щщ. & A /--ж,'’”" ' *
7 * A ) r

і **sam ■ VJ v .Nous sommes à votre entière disposition pour vous aider à 
choisir les articles que votre jeune fille a besoin pour l’ouverture des 
classes ou son entrée au couvent ou à l’Ecole Normale.

. «• '■I
il аїїж A notre magasin vous trouverez un assortiment complet et 

- bien choisi de Robes, Chapeaux, Gants et autres articles de lingerie 
pour jeunes filles.

і>. 'K; 1?-■«f
ft -> і% ш às BIENVENUE A TOUTES LES MAMANS !

H
Щ, I THE STYLE SHOPPEF. T. LAJOIE Я Із V. і*

“Magasin Victoria Indépendant” rue Canada En face de l’Hôtel Royale) - Jmmm tÉll;';;

ï [‘Voyez comme Elle est Fiere 
de sa nouvelle robeDes Spéciaux pour l’Ouverture des Classes V >

>A l’occasion de l’Ouverture des Classes nous offrons à notre nombreuse clien
tèle les Aubaines suivantes :

K AINSI le seront les jeunes filles qui se préparent à reprendre 
щ l’école, à retourner au couvent où à se rendre à l’Ecole Normale. _• 
і | Notre Magasin est Гendroit tout désigné pour faire vos emplettes Я 
“і parce que nous spécialisons dans la lingerie pour dames et K1

demoiselles. __________________  Як
і Nous avons une ligne complète de Robes, Lingerie, Bas, Gants T|
J Sweaters, Chapeaux et autres articles nécessaires dans le trousseau V

d’une jeune fille qui va aux études à l’étranger. Notre marchandise ^ 
se distingue par sa qualité et son style. * Ц

jh a»
h 7

%Camisoles et Caleçons en balbriggan, 1Л л
pour garçons, valeur 35c pour  _______Il\f
Boites de surprises contenant seule- «Q u 
ment des articles de classe, val. 30c pour I v/^

*SACS de classe en toile cirée,
noire, valeur 35c pour_______________
ROBES avec Bloomers pour fillettes,
de 6 à 12 ans, valeur $1.00 pour_______
Cravates en boucle, pour garçons
valeur 35c, spécial à_________________
COUTEAUX de poche avec chaîne, |
valeur 10c et 15c pour________________ '
Couteaux avec deux lames et
coupe vitre, valeur 25c pour___________

K
$DEMANDEZ LA CHAUSSURE

JACK and JIM
POUR VOS ENFANTS

?
.

10/ ! * ffS’il est un article où il faut surveiller la qua
lité — surtout pour les enfants — c’est bien la
chaussure. ------

Les enfants ont besoin d’pne chaussure con
fortable afin de ne pas leur déformer les pieds. 
Si les mamans ne surveillent pas ce détail, les 
enfants souffriront plus tard de cette négli
gence. —

Les souliers JACK and JIM sont fabriqués 
aevc le plus grand soin pour le confort des 
pieds. Ils sont faits pour DURER et c’est là 
où les parents réalisent une économie.

Nous avons une ligne complète des chaus
sures JACK and JIM — Venez les voir, Notre 
annonce de la semaine prochaine vous en don
nera plus de détails.

LA VCGLEі ■ ■«U\ і . rue de l’Eglise.10/ Voisin du Bureau de Poste,№5%yHT Les Parents ont un légitime 
Orgueil pour leurs enfants

і:tsi 1
«CENTRAL CASH STORE'•SLl

WMêm Ci; 5 — 10 — 15c — J os. David, prop.
La fin des vacances c’est le signe avant-coureur du retour à l’é- x 

cole, au couvent ou au collège; c’est le temps où les mamans pré
parent ce retour avec ardeur. ------

Notre magasin est en mesure de fournir la plus grande partie 
des articles de lingerie nécessaires pour les garçons et fillettes : 
Robes, Habits, Lingerie, sous-vêtements, marchandise à la verge 
pour confection à la maison ,et autres fournitures.

Nous avons aussi Valises, Porte-manteaux, articles d’école et 
autres objets pour compléter le trousseau.

m1
• h V

Notre Message a l’Ecolier Moderne Y.

La montre, la plume-réservoir, le crayon automatique sont au
tant d’accessoires devenus nécessaires à l’école moderne.

Vous trouverez à notre magasin un joli assortiment des arti
cles précédents à des prix très rai-sonnables.

*

4
}VЩ l e EDMUNDSTON SHOE STORE. і Vj Votre Montre Est-elle en Bon Etat ? /te- - i}- Rue de la Cour — Edifice New Royale Hotel. XV <T. J. AUBE & Co. MAGASIN JOS. MICHAUDe.1 €r:j*
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LE MADAWASKA EDMUNDSTON, N.-B., 25 AOUT, 1932.
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PETITES ANNONCESLa Qualité du Thé Red Rose le rend une 
bonne valeur quelque soit celui que vous choisissiez

3 Mélanges de choix
C use livre

\
TERRE A VENDRE

Ferme d'une étendue de 87 âcres, 
connue sous le No. 48, à Herrleon 
Brook Settlement, environ 8 milles 
de 9t-L6onard Prix très raisonnable 
les termes peuvent être discutés ai
sément. Ecrire à Massey-Harris Co. 
Ltd., Moncton, N.-B.
1981-5ÎS-1 laoût.

brune' 40 Terre, un mille de long eur 3 ar
penta et 4 perehr», toute lebourte etta

/2 lb 20c se de St-Bastle. A vendre à très bon
nes conditions. S’adresser su Bureau
du "Madswatiar, üdmundeton.
1041-J.a.O.-3 Juin.

Etiquette 
ROUGE
Orange 
Pekoë

Le Café Red Rose maintenant 50c la lb. Vz lb.) 25c

C une livre ON DEMANDE

Уг lb. 25c INSTITUTRICE de 2e classe pour 
district scolaire de Flemming S'a
dresser immédiatement à Melchie 
BOÜROOIN, secrétaire d’Ecole, 
Flemming Siding, N.-B.
1983-3fs-18a.

C une livre
Уг lb. 38c MAISON A LOUER

Six appartements avec salle de 
bain et commodités modernes .à louer 
le 1er septembre. Aussi garage. S’a
dresser à Philippe MONETÏTE, rue 

1982-J.n.o.-lUde l’Eglise.

TABAC A VENDRE

TROISIEME
CONCOURS

LITTERAIRE

рЇЯЙЇЇЙ! L’INSTRUCTION
PROFESSIONNELLE

réputation presque 
méritent de survivre 
ét l’éenultion de notre jeunesse ca- 
ndienne. C’est à cette source, encore 
vierge, que nos écrivains, novices ou 
experts, sont invités à puiser, pour 
participer au troisième concours lit
téraire de M. Albert Lévesque, dont 
vofcci les conditions :

lo Le concours est ouvert immé
diatement et sera clos le 1er août 
1933.

2o A droit de participer à ce con
cours tout canadiens-français ou 
franco-américain.
• Зо Seules les biographies, écrites 

en langue française, d’environ 40.000 
mots, consacrées à l’étude de per
sonnages canadiens-français seront 
acceptées.

4o Les manuscrits dactylographiés 
devront être adressés à l’éditeur Al
bert Lévesque, 1735, rue 
Montréal. Les 
privilège de soumettre leurs ouvra
ges n’importe quand avant la date 
de clôture. Si l’éditeur, d’accord avec 
l’auteur, Juge à propos de publier 
l'ouvrage soumis avant la clôture du 
concours, l'auteur pourra quand mê
me obtenir l'un des prix promis.
Ion la décision du Jury.

5o L’éditeur Albert Lévesque se ré
serve le droit de publier Іез biogra
phies couronnées jusqu’à concur
rence de cinq mille exemplaires.

6o Les concurrents conservent Геп 
tièr • propriété littéraire de leur ou
vrage, le privilège de participer aux 
canoours de Prix David et d’Action 
intellectuelle, avec le même ouvra
ge et d’en retirer exclusivement tous 
les bénéfices recherchés.

7o Les manuscrits non-couronnés

Quels sont les enfants qui fré
quentent l’école du rang s,і ce ne 
sont les fils et les filles de cultiva
teurs ? Qui va supporter immédia
tement et qui supportera plus tard 
les conséquences de la situation, 
n’est-ce pas la classe agricole ?

N’avons-nous pas l’air de retom
ber dans un vieux péché ? Le temps 
n’est pas éloigné, où Гоп déclarait 
ouvertement qu’il n’y avait pas be
soin d’être instruit pour faire un cul
tivateur; que le métier s’apprenait 
au bout de la charrue; erreur mal
heureuse qui a déjà coûté bien cher 
à notre Province;

Ce n’est pas dans une période cri
tique, comme celle que nous traver
sons, qu'il faut permettre à l’instruc
tion de rétrogarder dans nos cam
pagnes, les nanées qu'un enfant 
passe sur les bancs de l’école du rang 
ne sont déjà pas si nombreuses pour 
permettre qu’il y perde son temps.

Ce serait d’autant plus regretta
ble que bon nombre de jeunes gens 
et de jeunes filles s'intéressent gran
dement à l’Instruction profession
nelle agricole et notre Ministre de 
l’Agriculture travaille activement à 
leur en assurer les possibilités, en 
formant de nouveaux professeurs et 
en assurant des avantages substan
tielle à ceux qui veulent étudier.

La meilleure preuve, que l’on puis
se fournir, du désir de ntore jeu
nesse rurale de développer so nin- 
truotion professionnelle, n’est-ce-pas 
le succès obtenu par les ours-à-Do- 
micile de l’Union Catholique des 
Cultivateurs, cours donnés bette an
née, par un groupe de professeurs 
de l’Ecole Supérieure d’Agriculture 
de S.-Anne de la Pocatière, sous la

direction de M. Auguste Scott, B.S.A.
Plus de 600 élèves se sont inscrits; 

prêtres, îeligieuses, institutrices, jeu
nes gens et jeunes filles et, sur ce 
total, plus de 300 ont subi les trois 
examens avec 
distinction. V 
l’U.C.C. a le droit d’être Aère. N’est- 
ce pas elle qui est Гinstigatrice de 
ce sCours-à-Domicile qui sont ap
pelés à rendre les plus grands ser
vices à notre agriculture, en créant 
une élite dans nos campagnes.

Aussi, en présence du succès rem
porté par 1'U.C.C., nous nous deman 
dons si ce n’est pas une erreur gra
ve de laisser rétrogarder nos écoles 
de rang, les seules qui sont à la por
tée de la plupart des jeunes enfants 
de la campagne, puisque c’est là 
qu’ils puissent, de la façon la plus 
économique, les premiers enseigne
ments. qu’ils apprennent à lire, à é- 
orire, à compter. C’est dans ces éco
les qu’on leur donne les éléments de 
Гinstruction qu’ils doivent complé
ter ailleurs, quand leurs parents peu 
vent y contribuer ,ou bien encore 
compléter eux-mêmes en travaillant 
chez eux ou en groupe.

Que deviendront ces jeunes gens 
plus tard, si aujourd’hui pendant 
qu’ils sont enfants, on lésine pour 
leur donner une bonne base d^instruc 
tion? Faudra-t-il qu’ils supportent 
toute leur vie les conséquences d’une 
crise passagère ? Ca serait bien re
grettable. x
nicipalités, à nos commissions sco-

C’est à nos gouvernants, à nos mu
lâtres et aux parents eux-mêmes, 
d’y voir sans retard, c’est plus qu’une 
question de piastres qui est en jeu, 
c'est l’avenir de notre agriculture et 
le bon renom de notre race. Nul n’a 
le droit de l'oublier.

Bon Tabac à saortflfloe. Rouge. 
Belgique, Grand général, Connecti
cut*-, Petit Rouge, Tabac à cigares. 
Prix $12.00 le cent. Douse livres ex
pédiées comme échantillon sur ré
ception d el.75. Frais d'expédition 
laissés à l’acheteur. Pour informa
tions, écrire à Adhémar LAMAR
CHE, St-Esprit, comté Montcalm. 
P Qué.
1988-5fs-25a.

Z

roilà u
, la plupart avec 

un résultat dontLes Cours à Ste-Anne de la Pocatière

POUR LES PRIX LEVESQUE Nous approchons de la fin des va
cances, les élèves, petits et grands 
vont rentrer dans ..eurs cco.es res
pectives pour commencer, continuer 
ou parfaire leurs études; ' à tous, 
nous souhaitons une bonne année

Malheureusement, la situati >.i ac
tuelle, oui atteint toutes les classes 
de la société, a 
beaucoup de mmbrs du personnel 
enseignant, surtout dans nos cam
pagnes; on baisse le salaire des ins
titutrices, lequel était déjà bien peu 
élevé. Nous estimons que c’ect là une 
erreur et ce que nous craignons le 
plus, c’est que l’avenir ne nous don
ne raison.

Un premier inconvénient de cette 
inopportune réduction de salaire 
c'est d’inciter nos institutrices les 
plus débrouillardes à quitter la cam
pagne pour prendre position dans 
nos grandes villes. Résultat inévi
table: nos écoles seront sous la di- 
rectio nd’institutrices moins bien 
qualifiées, alors qu’il importe tant 
d'avoir d’excellentes maîtresses.

C’st en 1930 que M. Albert Léves
que, éditeur, a lancé son premier 
concours de romans canadiens. Dans 
les Ombres" par Mlle Bva Sénéchal 
et “Dillattante”, par M. Claude Ro- 
>illard furent couronnés.
En 1931, M. Lévesque, encouragé 

par ce premier succès, lançait le 
deuxième concours de romane, pour 
les écrivains-novices. Les trois prix 
promis sont de $100.08 chacun. Le 
concours s'est clos le 1er juillet 1932. 
Le résultat sera rendu public au 
plus tard le 1er septembre prochain.

Pour l’année 1932, M. Albert Lé
vesque tente une nouvelle initiative, 
en lançant, cette fois, un concours 
de “biographies romancées”, “П ne 
s’agit pas, explique notre Jeune édi- 
lctions européennes. Mais il faut en- 
teur, d’imiter servilement les col- 
tendre par là des biographies où la 
nome:

teur s’attachent surtout à dégager 
la physionomie, le caractère, l’inti
mité, l'âme de son héros. H s’agit 
d’exploiter en la ranimant, les ri? 
chesses incomparables que nos an
cêtres nous ont léguées, par leur vie 
d’apostolat et d’héroisme quotidien. 
Combien de figures, autres que cel
les de nos grands fondateurs, de nos 
découvreurs ou de nos martyrs, de

A LOUER

2 logements de 7 appartements 
très bien finis, commodités moder
nes, à louer immédiatement. S’a
dresser à Fred T. LAJOIE, 
chand, Edmunds ton, N. B. 
1989-lf-25a.

répercussion sur

PERDUES
Saigt 

concurrents * ont le Clefs dans étui en cuir, perdues le 
22 août devant la porte de Mme Wil 
lie T. Perron, rue Canada. La per
sonne qui les aura trouvées voudra 
bien les remettre à Mme Perron et 
recevoir une récompens. — Mme Ré
gis A. Cyr 8t-Basile.
1991-lf-25a.

nojature, les détails documen- 
, №5 épisodes chronologiques 
rélégués au second plan, l’au-

AGENTS DEMANDES

Pour vendre à la ville ou à la cam
pagne, de maison e nmateon 100 né
cessités domestiques. Ligne cana- 
c'-'r— gare-Me. Gros profits à 
l’homme sérieux et énergique. Pré
parez-vous un gros commerce d’au
tomne en vous faisant de suite ré
server un bon territoire. Demandez 
catalogue et détails à Clé Familex, 
4785 est, rue Ste-Catherine, Mont

reront retournés à leur auteur.
8o Cinq prix sont offerts aux lau

réats, dans l’ordre suivant :
1er prix de $300.00; 2e prix de S250. 

3me prix de $200.00 ; 4me prix de 
$150.00 ; 5me prix de $100.00.

Bon succès aux futurs concurrents.O O réal.
1986-4fs-25 août.

"Г ’▼T ▼t Le Secret de la 
Piste de Fredericton

ON DEMANDE
t AU COMPTANT І 

CASH ONLYSPECIAL !
JOHN J. DAIGLE

Homme demandé pour la ville 
d’Edmundston et les environs. Ar
ticle à vendre, dont toutes les mai
sons ont besoin et laissant un profit 
net de 50% au vendeur. Pour détails 
écrire en incluant un timbre pour 
réponse à General Import «Specialty 
Co,. Montmagny, P. Q.
1987-3fs-25a.

L’aménagement d’une piste pour 
les courses de chevaux est un art ; 
les pistes de première classe ne se 
trouvent pas simplement, mais sont 
le résultat d’unee connaissance su
périeure et d’adresse, ppliquées d’u
ne façon continue.

Celui qui croirait que la piste de 
Fredericton, la plus rapide pour un 
demi mille, au Canada, le devint par 
ccident, est loin du point.

Situé à un endroit spiendide, le 
parc des courses de Fredericton eut 
un bon commencement mais sà ré
putation s’est accentuée avec les 
années, à cause de la manière dont 
on l’a entretenu et des soins qu’on 
en a pris.

A l’automne, de la paille et de l’en
grais des écuries sont épndus avec 
attention sur la surface et cette cou
che est laissée là tout l’hiver et le 
printemps, Jusqu’à l’été, alors que la 
piste est gratée et nettoyée. Plus tard 
une grosse herse à piste, de Cali- 
fournie . construite à Kalamazoo, 
Michigan, contribut sa part à l'ex
cellence de la course. Comme ré
sultat de ceci et de bien d’autres 
choses, la piste possède une surfâéê 
qui semble pleine de vie, un sol ex
cellent pour les pattes dés chevaux, 
qui lur permet de faire plusieurs se
condes de plus rapide que sur tout 
autre piste du Canada.

Il y a peu de temps. M. C. L. Syp- 
hcr, le secrétaire, recevait une de- 
mnde de Klamazoo, Michigan, pour 
le secret de l’efficacité et de la su
périorité de la piste de Fredericton. 
Telle est la réputation.

Il y a peu de temps, MzD or .Cg
Au cours de l’Exposition de Fre

dericton, cette année. 10-17 septem
bre. des courses de chevaux d’un 
intérêt exceptionnel auront lieu.

Mélasse pour Us Boeufs

roisse; sa famille a été bien conten
te de lui trouver hospitalité chez- 
vous. En revanche, et pour l’hon
neur de m population, J’ai été heu
reux de flare adopter par de bonnes 
familles quatre de vos enfants. Vous 
avez donc, cher monsieur, tout no
tre ppui, et J’aime à me souscrire 
votre très sympathique et dévoué en 
Jésus et Marie.

2 août 1932.
LA HUITIEME MERVEILLE

Quant au cortège de joie, de lu
mière, de rêves d’avenir, quant au 
bonheur qui accompagne l’enfant de 
la Crèche à son foyer d’adoption 
ouvrons, une fois de plus, le cour
rier des parents adoptifs et voyons 
ce qui Jaillit tout spontanément d’un 
coeur qui déborde de pîlié et d‘af
fection :

'• PârlOftS maintenant de notre 
*'pêtit homme" qui est avec nous de
puis quinze jours. Il nous semble 
l’avoir toujours eu et nous l'aimons 
autant qu'U est fin — ce qui n’est 
pas peu dire! U est molntenant bien 
acclimate à son nouveau chez lui et 
ne nous ménage pas ses airs de sa
tisfaction.

Je Гаї pesé avant-hier et suis con
tente de vous dire que la balancé 
a marqué quinte bonites titres; U 
èst donc inutile de voue dire que je 
n’ai aucun trouble avec, il dort ses 
nuit de douze heures et passe ses 
journées dehors quand la tempéra
ture est favorable; il e de belles 
joues roees et s’il continue nous se
rons heureux d'aller vous le mon
trer dans quelque temps.

Mon mrl ne parle que du bébé et 
le vante comme étant la huitième 
тетеШг du monde. Depuis son ar
rivée ici c’est une procession de gens 
sympathiques ou curieux — qui vien
nent k voir: Il fait l’admiration de 
tous et nous espérons bien que sa 
belle allure en décider* u ai sieurs à 
aller st choisir un beau bébé chez 
vous.

Je m'aperçois que je suis déjà corn 
me beaucoup de mamans qui ne pen
sent jamais ennuyer les autres en 
parlant de leurs petits; aussi Je ter
mine ce chapitre mais non sans 
vous demander le seoours de vos bon 
nos prières, afin que le bon Dieu 
permette que nous élevions cet en
fant aussi bien que nous rêvons dé 
le faire.

Je vous prie de présenter mes res- 
1>єсtueuses salutations à la révéren
de Mère Supérieure.

Bien respectueusement à vous,

DU 25 AOUT au 3 SEPT AUGUST 25th to SEPT 3rd

Au Comptant Cash Only
FARINE

SWANSDOWN
FLOUR

le paquet — per pkg

CAFE
ABBEY'S

COFFEE
И ib

29/ 19c
barres de SAVON 

DOLLARD 
SOAP BARS for •

PAQUETS DE

SUCRE EN POUDRE 
ICING SUGAR28 З 2510

3 packages for

BISCUITSSHORTENINGFARINE 
EARLY RISER FLOUR 

la poche — per bag
aux figues-sandwiches 

Figs Sandwich Biscuits 
per lb

20 1 bpail — Chaud. 20 lbs

$2.09$2.35 QUATRE POUR UNISC
C’est un fait de vieille expérien

ce à la Crèche St-Vincent de Paul 
Québec, que le sort des enfante pla- 
çables, c’est-à-dire onrmaux, c’est- 
à-dire sains, intelligents et de bo-n 
ne scendnce. dépend presque uni
quement de la bienveillance et du 
zèle de Messieurs les Curés et des 
religieux qui ont fonction de curé.

Aussi, des lettres comme la sui
vante, combien n’en voudrait-on pas 
recevoir chaque semaine! Un service 
fut rendu pr la Crèche à la collecti
vité paroissiale; la collectivité ren
dit à la Crèche quatre services. Tout 
cela par le ministère du pasteur des 
âmes. Il connaît ses brebis et ses 
brebis le connaissent. D ramène la 
brebis égarée puis trouve, u bercail 
même, des places pour les innocents 
agneaux dont, ailleurs, on ne veut 
Pas.

La publication de cette lettre est 
d’autant moins indiscrète que plue 
de vingt proisse, en ces dernières an
nées, se sont enrichies de quatre ex
cellent» sujets de la Crèche S.-Vin
cent de Paul.

M l'abbé, — La Crèche 8.-Vincent 
de Paul fait une oeuvre Qmirabte 
Pour ma part, J’y ai eu recoure en 
faveur d’une jeunç fille de ma

Barres de SAVON 
PALMOLIVE 

4 bars for..........

1 b tie CATSUP Clark 
1 bte FEVES Clark 3 lbs4 1 b tie Clark’s CATSUP 
1 can Clark’s BEANS, 3 lbs ■

0
► COCOANUT, à la lb
► Loose COCOANUT, per lb..

Lait Condensé Nestle 
Nestles Condensed Milk

DATTES Hammah, 2 lbs 
Hammah DATES, 2 lb pkg..Peannts, lb 10c

COQUES Capt. John 
botie 14 onces 

Capt. John’s CLAMS 
14 ot can

Agneau-Lamb quartier 
d’avant 

front quarter W і te Misent ещПцое ш
les manoeuvre» en ом «Hnuendk :

en eentineUe. Voue eeyee le leu 
prend à une metaee. Que faites- 

«rte»-Tomates-Tomatoes le panier 
per basket m15c voue? Betnf Voue criée? 

voue f
—Je crie je crie ; "Ççseej 
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No. 6326 — Délicieuse nappe en broderie de couleur. Courants gros bleu, 
marguerites jaunes, églantines rose. Patron à tjtfcer 25c, perforé 60c 
au fer chaud 50c. Etampée sur meilleur coton jaune Wabesso 
54 x 54 pes 89c. 54 x 72 pes $1.10, 72 x 81 pes $1.45. 6 serviettes de 11 
pes 40c. Sur coton anglais blanc 54 x 54 pes 98c. 54 x 72 pes $1.29, 
72 x 81 pes $2.50. 6 serviettes de 12 pes 50c. Sur belle toile naturelle 
pesante 54 x 54 pes $1.55, 54 x 72 pes $2.10, 72 x 81 pes $3.50. 6 ser
viettes 60c. Coton de couleur 60c.
PROFITEZ DE CETTE AUBAINE JUSQU’AU 30 AVRIL SEULE
MENT. L ABONNEMENT A NOTRE REVUE MENSUELLE DE 
BRODERIE ET MUSIQUE 12c L'ABONNEMENT AU UEO DE 26e. 
CATALOGUE DE BRODERIE 20c. ALBUM DE LAYTOTE 15c.

Rue et No. T

COUPONS — PATRONS VENNAT

“Le Madawaska”
75, rue de l'Eglise, Edmunds ton,

Ci-inclus pour patrons Nos .......

POUR INSTRUIRE 
LES PETITS PAÏENS

de se convertir, mais de fait les con
versions se produisent et les familles 
païennes tiennent en grande estime 
les missionnaires qui s'occupent de 
leurs enfants. C'est un nouveau gen
re d'apostolat qui demande des sa
crifices pécuniaires considérables, 
mais qui fera pénétrer peu à peu Vi
dée chrétienne dans les masses po
pulaires, qui ignorent tout de notre 
religion.

Dieu bénisse le travail du pauvre 
missionnaire pour l'expansion de 
Son règne! Aux fidèles qui ont quel
ques moyens de venir en aide à c— 
lui-сі. par de généreuses oboles: ils 
participeront ainsi à sa récompense.

Les missionnaires ont ouvert dans 
différents centres du vicariat apos
tolique de Nachang. dans la Chine 
Centrale, des écoles pour les enfartfs 
païens. Beaucoup de familles païen
nes, qui vivent de leur travail ou de 
leur commerce, et n'ont pas les faci
lités d'envoyer leurs enfants aux 
écoles officielles, les confient volon
tiers aux missionnaires.

Le contact de ces enfants avec les 
maitres catholiques donne de bons 
résultats; la plus grande liberté est 
laissée à chacun de rester paien ou

Collège de Ste-Anne 
de-la-Pocatière.
Le Collège de Sainte-Anne-de-la-Pocatière a 

été fondé par l'abbé ('lis. François Painchaud en 
1827. 11 est à 75 milles en bas de Québec, à proxi 
mité des Chemins de fer Nationaux et du fleuve 
Saint-Laurent, avantageusement situé sur le pre
mier échelon d'une montagne qui dévale en pente 
douce ; il domine, de cette terrasse naturelle, le 
fleuve et la vallée. Le site réunit les avantages du 
pittoresque, de la salubrité et surtout de la 
traite.

re

Les études sont partagées en deux cours, en
tièrement distincts, ordonnés cependant l’un à 
l'autre: le cours commercial français-anglais et le 
cours classique proprement dit.

Les quatre années d'études du premier com
portent les connaissances requises pour les divers 
genres d'affaires qu; n'exigent pas un cours tech
nique ou un cours secondaire complet : la classe 
supérieure est partagée en deux sections, dont l’u
ne initie aux éléments du latin ceux qui se desti
nent à faire le cours classique. Celui-ci comprend 
six autres années, dont les deux dernières sont 
consacrées à la philosophie et aux sciences natu
relles. Le Collège est affilié à l’Université Laval 
depuis 18(>3'

Pour renseignements s adresser au Procureur 
du Collège de Sainte-Anne.

La Rentrée des Elèves aura lieu le 
7 Septembre

3fs-l laoût.

rsonnes, qui ne 
mur, ni ameublement, 

cette buée tue tous les lnsec- 
l'elle touche. Рад un ne »'é*

Les savants ont découvert qu'une 
fleur croissant

inoffensive aux 
tache ni 
Mais

Songez à cet avantage pour votre 
demeure : une protection constan
te et absolue contre 
chargée de germes Infectieux. Ces 
insectes par leurs pattes et par 

piqûres, propagent les bacté- 
c 30 maladies, en contaminant

per
niau Japon chasse et 

tue les insectes allés. Or, un ex
trait dé dette fleur est employé à 
débarrasser votre demeure et à la 
préserver de ces insectes infestés 
de germes. cette pesteL’extrait de cette fleur est la base 
de Fly-Tox, créé par l’Association 
des Recherches Rex, à l'Institut 
des Recherches Mellon. Il a fallu 
dix années de travail et $100,000. 
pour perfectionner ce produit.
H en est résulté une vapeur parfu
mée, appelée Fly-Tox. Utilisé sui
vant le mode d’emploi, il forme 
dans la chambre un agréable nua
ge de vapeur, une buée pénétrante,

leura^
vos aliments et votre sang. Des 
milliers de personnes, surtout des 
enfants, succombent annuellement 
à ses maladies contagieuses. Fly- 
Tox constitue une protection par
faite, facile, certaine et économi
que.

FLY-TOX SEUL
pour sa puissance destructive st 
au hasard la protection de votre

N’employez que Fly-Tox et toujours 
avec le nouveau vaporisateur Fly- 
Tox. Employez-le pour sa merveil
leuse efficacité. Chaque lot est 
éprouvé sur des mouches, dans no
tre laboratoire. Employez-le aussi

8e vend partout Inof- 
tyhepas. Ply-Тре «te

sans tarder, 
fensif. Ne 
fabriqué on

*
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Un Nuage Odorant
Détruit Promptement *4,,.

Mouches et Maringouins
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Gelée — Barbour’s — Jelly 
4 paquets — 4 packages

25/

FARINE A CREPE 
AUNT JAMINA 
PANCAKE FLOUR

15c

Certo 30 /

W і • -*?-*

і
-

t
«I

V"
g

1

LE THE
RED ROSE
EST DU BON THÉ

;
;

.a
ГО

C
M

PW
isi

ü B
5

s
wm

r
j

■■
 

і

Й

m \,



Gros Cahiers au plomb 
16(\pages, chacun-----
Cahiers à l'encre, épais, 
prix variés________
Map Drawing Book
Feuilles à Dessin, pqt_
CATECHISME, chacun 

COFFRETS en bois
REGLES, chacune____
Sets de Mathématique____ 25c à $3.50
Cahiers de notes (Note Books) 
valeur de 10c pour_______
Petites Tablettes, chacune 
SACS D’ECOLE

10c, 15c, 20c & 25c
10c
5c

10c
____10c à 50c
5c, 10c, ou 15c

5/
le

50c et plus 
Nous en avons un grand assortiment. 
Voyez nos Sacs en cuir solide, faits pour 
durer, prix modérés.
COURROIES pour livres et cahiers, 
nouveauté pour les grands élèves, 2 
courroies et poignée pour 
EFFACES, chacune___

_20c
le à 15c.

Petites Plumes pour
plumes-réservoirs____________ Л

ou 6 pour 15c f

PLUMES-RESERVOIRS __ 15c & 20c 
autres à $1.00 — $1.50

Ve

^rafllllinilRiv.-du-Loup, a passé la fin de la Mme Sylvie Morel, s'en sont retour- 
semaine dernière en ville, chez M. nées dimanche.
A. Topping. —Mme Jos. B. Beaulieu et ses cn-

—M. et Mme John Trusty de Ca- *an‘s Qui ont passé quelque temps 
à Trois-Pis tôles, sont revenus

SEANCEALLEZ A

L’EXPOSITION Drame Tragique, Comédie et Musique
au profit des oeuvres paroissiales de

ribou, sont actuellement en ville, en
promenade chez Mme Jos. Têtu et ,
M. et Mine William Dumont. —Mme Alphonse Thibault de Gr.-

—Mme Jean Hubert des Iles de la Sault était l‘invitép de Mme Jos.1 
Madeleine est en promenade chez N. Thibault depuis quelques jours. J 
son be°u-frère M. J. E. Hubert, ma- —Mme James Jessop, en visite de-1
gistrat de police. puis trois semaines chez des parants

—Mm: John Hogg et Mlle Mar- à St-Bonaventure est revenue chez! 
guéri te Hogg de Riv.-du-Loup pas- elle dimanchp. 
sent quelques jours en ville chez M. —Mlle Laurence Goulet et Mlle 
et Mme Walter Hogg. Simone Goulet de Riv.-du-Loup sont,

—Mme 3. A. Michaud de St^Alex- retournées ch,,z elles après avoir 
andre de Kamouraska est en prome- Pass^ une semaine en ville, les in- 
nade chez Mme A. Boucher. vltécc de M. et Mme Harry E. Mar-j

—M. J. Elmer Michaud, de Van ni лі.
Buren était en ville par affaires. —Mll(> Marie-Louise Lévesque qui
mardi. і demeurait depuis quelque temps

—Mlle Yvonne Bérutit et Annette chez sa soeur, Mme L. Raymond est: 
King de Grand-Sault étaient ici, la reto irnée chez ,,lle à St-Pacôme. | 
semaine dernière. —1*1. et Mme Paul Pelletier et leurs

Ludger Raymond enfrnts ont passé la fln de la se-

I DE QUEBECville—'Mlle Gertrude Collin de cette 
ville est de retour d'Ottawa, où pen
dant cinq semaines, elle a agi com
me sténographe de la délégation 
canadienne à la Conférence Impé
riale.

—'Mme J.-B. Michaud de Montréal 
autrefois d'Edmundston, et ses deux 
fils, Théo, et Lorenzo, de Detroit, 
Midh., sont actuellement en pro me- 
nde chez leurs parents de la ville.

—M. André Lizotte, de Caron- 
Brook, était de passage en ville, au 
commencement de la semaine.

—M. Albert Michaud, gérant de 
la compagnie P. T. Légaré, à Trois- 
Pistoles, P. Q., était de passage en 
notre ville, à la fin de la semaine 
dernière.

—M. et Mme Fred St-Onge,ainsi 
que leurs enfants, de St-Jacques, vi
sitaient M. et 'ïyime Denis Albert, di
manche demiéïv

—M. Lome Dubé est de retour de 
St-Léonard où il a passé une semai
ne en promenade chez M. et Mme 
L. Y. Violette.

—‘Mlle Berthe Albert, est devenue 
de Fredericton, où elle a suivi des 
cours d'été, à l'université du Nou
veau-Brunswick.

—M. Réal Viel, avocat de Riv.-du- 
Loup était en ville dimanche, en vi
site chez son frère, M. Léo Viel, rue 
Rico.

—M. Victorien Dubé, étudiant de

PAR AUTOBUS
BAKER-BROOKDépart d'Edmundston à 6 heures 

du matinI

Dans la salle paroissiale — à 8.00 heures du soirLe 7 SEPTEMBRE

Dimanche le 28Prix: $5.25 a’’er pt retour; retour 
le 9 Sept. Ure journée complète 
à Québec.

îCOLLEGIENS 
de MEMRAMCOOK

'Cette séance sera donnée par un groupe de jeu
nes gens et de jeunes filles de la paroisse. — Tous 
sont cordialement invités à y assister.ïUn autobus conduira les élèves 

à l’Université St-Joseph. Un ca
mion suivra avec les valises.

Départ le 7 septembre à 6 heu
res du matin, Edmundston.

PRIX: $6.00, transport des va
lises compris.

Pour plus d'informations et 
réserve dp billets, s'adresser aux 
conducteurs des :

—M. et Mme
passent quelques jours à St-Pacô- mainp dernière à Clair. 
me p q —Mme Dr C. Laplante du Wiscon-

—Mlle Irène Picard a passé un,, sin, et Mme Sam Morin de Caribou 
chalet de M. et Mme étaient en visite cette semaine chez 

J. E. Michaud, à Lac-Baker, l'invi- M. ,.t Mme Charles H. Picard, rue 
tée de ses amies MllpS Annette et Dairour.
Alice Michaiid. —Mercredi le 17 août, un groupe

d'en'ants se réunissaient à la de
meure de M. et Mme Frpd A. Soucy 
pour fêter le 6e anniversaire de leur 
fille'tp Géraldine: Mlles Bessie, Cé
cile. Lily Lagacé. Gilherte Picard, 
Lillianne, Wallace, Eveline Lucas, 
Geo -gette, Juliette Gübprte Lajoie.

OUVERTURE DES CLASSES
Le 6 Septembre

ASSISTANCE ET VACCINATION 
OBLIGATOIRES

semaine au

—Mlle Eva Powers de Grand- 
Sault qui visitait sa soeur, Mme Geo 
Michaud, est retournév chez elle.

—M. et Mme Jos. Charest et leurs 
enfants visitent des amis à Lévis et 
Québec.

—Mlle Emma Martin nt Ntlle Cé- 
clic Martin qui visitaient leur sceur. Yve'fe Demers, Monique Belzlle, An-

Autobus RICHARD
N. B. — Le service régulier St- 

François à Grand-Sault sera sus
pendu pendant ces trois jours.

L’ouverture des classes du District Scolaire No. 
1 de la paroisse de Madawaska et de la ville d’Ed- 
mundston aura liçu MARDI, le 6 septembre. Les 
règlements qui obligent les enfants de 6 à 16 ans 
à aller à l’école seront strictement mis en force.
Les parents sont également priés de tenir compte 

de l’avertissement donné il y a quelque temps 
dans le journal, à savoir que les enfants ne seront 
pas admis à l’école s’ils ne sont pas vaccinés.

Par Ordre des Commissaires,
Donat L. DAIGLE, secrétaire.

nettp Soucy, Réné Guéret te, Louis 
et Raoul Soucy.

—M. Conrad Dion de Atholville a 
passé quelques jours en ville, où il 
visitait son frère, M. A. Dion, gérant 
des Dominion Stores.

—Mlle Thérèse Dionnp et Mlle 
Grand'Isle étaient enCAHIERS

A L’ENCRE — AU PLOMB A#tc & SANS LIGNES

VALEUR REGULIERE - 5/ CHACUN
SPECIAL?*

f

8000 Vermette de 
ville hier.

—Mme Jean Hubert, des Iles de la 
Madeleine, est actuellement en ville, 
l’hôte de son fils ,M. J. E. Hubprt, 
magistrat de police.

—M. Alphonse Dlonne, agronome 
du district, partira samedi pour une 
vacance de deux semaines dans le 
bas de la province.

—Mlle Aurore Mercure est de re
tour d'un voyagp de trois semaines, 
à Québec. Ste-Anne de Beaupré, 
Charny et Montréal, d'où elle revint 
ассотря""^ de son frère. M. Ed- 
mon Мсгсигр de Detroit. Mich.

TT

Mlle SALMA DAVID
> Professeur de piano — Piano Teacher

A LOUER
Appartements chauffés, meubles, 

ér1 aires, situés au No. 58, rue de l'E- 
T'ise. Aussi garages et granges, à 
louer. S'adresser à Mme Jos. N. Thi-

1990-lf-25a.

: Enseignement de la musique classique et то-
► derne d’après les méthodes des grands maîtres. —
: Ex-élève des meilleurs professeurs de Montréal et *
► Washington. D, C. — Leçons données au studio ;
► ou à domicile. — Pour engagements s’adresser J
l par téléphone au No. 238. Prix raisonnables. ;1

► Teaching of classic and modern music with
► methods used by the best musicians. — Ex-stu-
► dent of the best teachers of Montreal and
► Washington, D. C. — Lessons given at the stu- 
j dio or at home. — For appointments call Tele- 
j phone No. 238. Moderate rates.

POUR
/I

A:
LE BASEBALL

chairr” réunions du cercle "St- 
Cc ?чг de Mari:” de 1'Л. C. J. C.

La dernière joute à S François 
éli- s'est terminé au pointage de 16 à 14 

miné dès la seconde série de détail devant un auditoire qu on estime 
ses adversaires assez dangereux : St- sans exagération à près de 500 per- 
François et St-Basile, qui se clas- sonnes, tant de St-François que de 
sent ex-aequo au deuxième rang. Baker-Brook et St-Basile qui s'ac- 
Lac-Baker a terminé la saison en crochalt à l'espoir de voir ure vie- 
quatrième position. La coupe sera tolre du Stb-F *ar.ç->b ’■•""’elter ses 
présentée à l'occasion d'une des pro- ! droits à une compétition nouvelle.

Cette quipe, en effet, par sa vic
toire de dimanche dernier sur le 
club de St-François, a par un 
deuxième succcès consécutif.

BAKER-BROOK GAGNE 
LA COUPE "DOLLARD”

La première saison de la ligue 
"Paré" de l'A. C. J. C. est déjà ter
minée, et la coupe Dollard, emblème 
de la suprématie aoéjiste, a déjà 
un détenteur attitré : c'est Baker- 
Brook, qui a les premiers honneurs 
du Base-Bail.
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Spéciaux du 26 au 1er Sept.
ALI COMPTANT TELLEMENT
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GARANTI. Pour 
marinades. Gai.

pour Marinades 
Paquet livre

VINAIGRE pur,m

- :B-

HM EPICESWÆ** h '■ . •

I
Уі m.

\m■•% H
ГТ1 GRUAU avec cadeau pqt 29c1 le yo

щ
: il CONFITURES aux Fraises, 

Pots de 40 onces-----------------
BISCUITS aux Figues,

, 2 livres pour___________ _ _
KETCHUP Heinz,
Grosse bouteille-----------------

r«w яm■

шшя
I_____I
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PRUNES Sèches 
2 liv. pour---------
Dattes, pqt 2 liv.
2 pqts pour______1

Moutarde, verre 
6 onces. 3 pour — і

CACAO Fry,
Bte ]/2 livre_____ 1
Savor Baby’s 1
Own, 3 pour____1

Café frais moulu, 
L alivre------------

л

Ш HUILE O’Cedar 
Grosse bouteille -

t:
W*

SAVON P. & G. 
10 barres pour_

C)Beurre de Peanut 
Pot de 13 onces -,

V X:: ÉÉ<1
V Oros

' Ж F. T. LAJOIE
JOS. MICHAUDI■

EDMUNDSTON,------- N. B.Ш*-

AUTRES VALEURS

Crayons de couleurs 5c & 10c
Crayons automatiques 25c & 50c
Crayons d’ardoise 8 pour 5c
Aiguise-crayons 5c, 10c et 15c

Crayons VENUS, tous les grades jus
qu’à 6B et 8H, aussi indélébiles.

10c chacun ou 3 pour 25c
Crayons à dessin 5c et 10c

CRAYONS à le ou 10c la douz. 
Autres Crayons, douz. 15c, 25c 45c.

PORTE-PLUMES___ 3c — 5c — 10c

ENCRE CARTER 
grosse bouteille__
Nous avons les encres Skrip bleu royal. 
Waterman bleu, Carter bleu, noir et rou
ge, en bouteilles de diverses grandeurs.

5/

Du 26 Août au 2 Sept.
AU COMPTANT SEULEMENT

NETTOYEUR Old Dutch, 2 btes pour___ 19c
CITROUILLES, en boites, 2 pour----------
FEVES au Lard, Clark, grosse bte___ _—
POMMES èn boites, 2 pour------------- -,------
CACAO Rerio, bte 1 liv.__________________
CAFE Reno, bte 1 liv.-----------------------------
BEURRE de Peanut, Baril 32 onces----------
PEANUTS, la livre —_____ ___________
MIEL pur, bte 2 liv. 3 onces--------------------
MARMALADE (Raisin), 16 onces---------
ALLUMETTES, 3 btes pour-------------------

Farine, Grains, Moulée à très bas prix.

i

28c
17c
25c
40c
52c
33c
10c
48c
23c
25c

JOS. VERRET
rue St-Françols

E. F. BELANGER
rue Victoria

PRIX SPECIAUX AUX MAR
CHANDS & AUX COMMUNAUTES

AUTRES VALEURS

PRIX SPECIAUX POUR DE 
GRANDES QUANTITES

THRIFTY MOTHERS - READ THIS!
SCRIBBLERS for tYES MADAM ! — 10 Scribblers with or with

out lines, or 10 Exercises Books, regular value 
of 5c each, now at 25c or 2 for 5c.
Other School Supplies at Special Prices. Buy 
the Pencils by the dozen à 10c, 15c, 25c, or 45c 
per dozen. d
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LE MADAWASKAEDMUNDSTON, N.-B., 25 AOUT, 1932.PAGE HUIT

CORSETS à VENDRE
A titre de représentante, j’offre 

en vente les corsets de santé et 
de toilette "Spencer", falts-eur- 
mesure. Toute dame et demoisel
le qui désirerait examiner les mo
dèles et les échantillons, n’aura 
qu’à s’adresser à Mme Raymond 
CLAVETTE, Corsetiere Spencer 
tel.: 90-2.

NOTES LOCALES

NOUS

N’ACCEPTONS 
PAS DE 

COMMANDES 
PAR MALLE 
A CREDIT

AJOUTEZ 
1 CENTIN 

PAR CAHIER 
Pour PETITES 
COMMANDES

L’IMPRIMERIE DU
MADAWASKA

PRINTING OFFICE
Rue de l’EgUse Church Street
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